
Le monarchisme italien
et la mort de George VI
Notre correspondant de Rome

nous écrit ;
La mort du roi George VI a ému les

Italiens. L'observateur doit le cons-
tater, non sans quelque étonnement.
Depuis deux jours, la première page
des journaux est presque uniquement
consacrée au deuil britannique. Le
public italien lit avec avidité les
moindres détails concernant la mala-
die du souverain défunt, sa vie et le
deuil de la famille royale. Je viens
de surprendre ma logeuse la larme à
l'œil devant le portrait de la jeune
reine Elisabeth, qui éclata en san-
glots, disent les dépêches, en appre-
nant la mort de son père.

Et pourtant l'Italie passe par une
petite crise. Le président de la Cham-
bre, M. Gronchi, a démissionné, et on
est parvenu à grand-peine à le faire
revenir sur sa décision. M. de Gas-
peri a rendu à M. Pella, qui en avait
été privé en juillet, le ministère du
Trésor. M. Pella, qui représente l'Ita-
lie au Conseil des « Sages » du N.A.
T.O. et l'O.E.CE., est , un défenseur
acharné de la stabilité de la lire. Il a
contre lui toute une aile du parti
démo-chrétien , les « vespisti » (c'est-
à-dire les guêpes), qui voudrait de
moins sévères restrictions aux cré-
dits bancaires, et par conséquent une
politique d'investissements plus har-
die permettant de résorber le chô-
mage. M. Pella fait la politique de M.
Einaudi qui, à la présidence de la Ré-
publique, suit tout de même de près
les affaires économiques et financiè-
res de la Péninsule, et conserve en
fait la haute main sur elles.

M. de Gasperi, qui est un habile
manœuvrier en politique, reconnaît
volontiers que l'économie n'est pas sa
partie. II suit donc dans ce domaine
les avis de M. Einaudi, en qui sa con-
fiance est illimitée. Mais la prudence
de M. Pella n'est pas bien vue à
Washington. Le résultat est que les
sommes attribuées la semaine derniè-
re à l'Italie par décision du président
Truman, sont trois fois moins élevées
que celles concédées à la France. On
le voit, la politique intérieure de
l'Italie a même dans ce domaine si

délicat des répercussions vitales pour
les autres pays d'Europe.

lies griefs à l'égard
de Londres

Mais revenons àu-i dêtiil britanni-
que. Pourquoi tant d'intérêt en Italie
pour la famille royale d'Angleterre ?
Comme chacun sait, les sentiments
des Italiens pour la Grande-Bretagne
ne sont pas tels qu'ils puissent l'ex-
pliquer . Les Anglais étaient fort po-
pulaires en Italie en 1945. On voyait
en eux les libérateurs du joug alle-
mand, qui pesa lourdement sur la
Péninsule. L'occupation hitlérienne
se prolongea pendant dix-huit mois
en Italie du Nord, et fut cruelle. Les
prisonniers anglais trouvèrent refuge
et appui auprès de la population qui
sympathisait avec eux.

Les choses ont totalement changé
par la suite. A l'Angleterre, et parti-
culièrement au gouvernement tra-
vailliste, l'Italien moyen reproche la
perte des colonies. Tout Italien rapa-
trié des colonies est un ennemi des
Anglais, lui et sa famille. A l'Angle-
terre on reproche encore de favoriser
les visées de Tito sur Trieste. Or, les
Italiens nourrissent à l'égard de
Trieste et des terres d'Istrie perdues,
de Pola en particulier, des senti-
ments identiques à ceux qu'éprou-
vaient les Français pour l'Alsace-
Lorraine avant 1914.

Ajoutons que l'Italien n'est pas
vindicatif en politique, qu'il oublie
facilement, et que cet état d'esprit
peut évoluer. L'Anglais qui voyage
en Italie ne peut s'apercevoir de
l'hostilité à l'égard de son pays : les
Italiens ne font pas rejaillir sur les
individus les reproches qu'ils ont à
faire à la politique d'un pays. Les
Anglais sont ici traité en hôtes.
Néanmoins ils sont aujourd'hui plus
impopulaires que les Allemands, ce
qui n'est pas peiu dire. Ce sont là des
faits qu'il -.est loisible de déplorer ,
car ils hé " sont pas sans incidence
sur la solidité de l'alliance atlanti-
qU6, Plerre-E. BRIQUET.

(Lire la suite en 5me page)

Près de cinq mille couronnes sont préparées
pour les funérailles du roi George VI

LONDRES, 13 (A.F.P.). — Quatre à
cinq mille couronnes sont actuell emen t
préparées à Londres pour les funérail-
les de George VI. L'une d' entre elles a
été commandée par M. Mossadegh et
le gouvenement iranien. Une autre,
fait e pour le roi Farouk , porte l'ins-
cription « Roi Farouk d'Egypte et dn
Soudan », bien que la qualité de roi du
Soudan du souverain égyptien ne soit
pas reconnue à Londires.

La plupart des fleurs qui composent
ces couronnes viennent de Grande-Bre-
tagne. Il a fallu cependant importer du
lilas blanc de Hollande et du mimosa
de France. Par ailileurs, trois ou quatre
avions de fleurs sont attendus de Nice
pour contribuer à lia décoration de la
chapelle de Windsor où sera enterré ,
vendredi soir, le roi défunt.

Le duc de Windsor à Londres
LONDRES, 13 (Reuter). — Le duc de

Windsor, frère du roi défunt , est arri-
vé mercredi soir à Londres. Il logera
chez sa mère, la reine-mère douairièr e
Mary.

On fait savoir à Marlborough House
que ia mère du roi n 'assistera pas aux
obsèques de son f ils. Bien qu'elle jouis-
se d'une bonne santé (elle est âgée de
84 ans), il a été décidé de ne point l'ex-
poser aux fatigues que comporteraient
les funérailles. . .

Jusqu 'à mercredi soir, 123,320 person-
nes . ont défilé devant le cercueil du roi
à Westminster Hall , "tandis que 30,000
autres personnes faisaient encore la
queue.

Arrivée de M. Acheson
LONDRES, 13 (A.F.P.). — M. Dean

Acheson est arrivé à l'aéroport de
Londres.

LONDRES (A.F.P.) — El isabeth II
sera la première reine d'Angleterre
dont le Conseil privé comportera des
femmes.

Quatre femmes siègent , en effet , ac-
tuellement au Conseil. Co sont : . la
reine Mary, âgée de 84 ans, Mrs Mar-
garet Bondfield , 79 ans, qui fut  la
première femme ministre du travail
anglais, Miss Florence Hojsbruch ,
60 ans, actuellement ministre de l'édu-
cation, et le Dr Edith Snmmerskill,
50 ans, membre du dernier cabinet
Attlee.

Elisabeth II
aura quatre femmes dans

son Conseil privé

Socialistes et libéraux belges
refusent de participer

aux travaux parlementaires

POUR MANIFESTER LEUR SYMPATHIE À LA GRANDE- BRETAGNE

jusqu'au lendemain des funérail'es du roi d'Angleterre

BRUXELLES, 13 (A .F.P.). — De mê-
me qu 'au Ssnat, les socialistes et les
libéraux de la Chambre ont décidé de
s'abstenir de participer aux travaux
parlementaires jusqu'au lendemain des
funérailles de Georg e VI.

Ils entendent par cette manifestat ion ,
d'une part s'élever contre l'a t t i tude du
gouvernement qui n 'a pas démission-
né a.près avoir été mis en minori té  et ,
d' autre part , manifester sans équivo-
que leur sympathie à la Gra nde-Breta-
gne.

De vif s incidents ont marqué cette
at t i tude des membres de l'opposition.

Le sénateur soeiai'.iste Rolin, prenant
la parole pour justifier l'abstention de
r'SSS/////s/S/ArS///SS Af//SSSSS//SM W/WAW*VM

Lire aujourd'hui
en cinquième page :

Avant l'ouverture
des Jeux olympiques d'Oslo

son groupe , a déclaré que les raisons
invoquées par le gouvernement dans la
composition de la délégation belge aux
funérai l les  du roi George VI sont
inexacts.

Ou le gouvernement a manqué à son
devoir en donnant au rot de mauvais
conseils, ou, ce qui est pins grave, 11
lui en a donné de bon s, mais il n 'a pas
réussi à les lui faire comprendre . Ain-
si, le gouvernement couvre une opi-
nion personnelle qu 'il ne partage pas.
C'est une mauvaise procédure qui a été
suivie et qui pourrait entraîner la ré-
pétition des douloureux événements
que nous avons vécus.

Cette déclaration à laquelle s'est ral-
liée, au nom du groupe libéral, Mme
Oiselet , sénateur, a été accueillie par
les oris de la majorité : « Vous insul-
tez le roi ».

M. Jan van Houtte, premier minis-
tre, a prononcé une brève al locut ion
main tenant  la déclaration qu 'il a fa i te
mardi à la Chambre.

Une centenaire
qui ne l'était pas !
LUGANO, 13. — La presse tessinoise

avait annoncé que Mme Maddalena Sol-
dini , de Mesocco, actuellement pension-
naire du « Ricovero », à Capolago, allait
fêter le 13 février son centième anni-
versaire. ¦ .

La Municipalité de Massagno précise
maintenant que cette nouvelle reposait,
sur une curieuse équivoque. Mme Madda-
lena Soldini est née en réalité en 1858.
C'est sa défunte sœur, portant le prénom
d'Antonia , qui était née en 1852. Cette
dernière est morte à l'âge de 5 ans. En
souvenir d'Antonia , les parents donnè-
rent à la naissance de Maddalena ce mê-
me prénom d'Antonia comme deuxième
prénom. C'est de là qu'est résultée la
confusion , qui a été découverte par la
Municipalité qui s'apprêtait à fêter la
« centenaire ».

Belgrade débaptise
et rebaptise des rues

BELGRADE , 13 (A.T.S.). — Trois des
principales artères de Belgrade , les rues
Staline et Tolboukine et le boulevard
de l'Armée-Rouge ont été débaptisés. Ils
porteront désormais les noms de rue de
Macédoine , rue des Anciens-Combattants
et boulevard de la Révolution.

Comment fut assassiné le banquier Bannwart
Notre correspondant de Zurich

nous écrit :
La nouvelle de l'arrestation des gang- ;

sters qui ont sur la conscience le cam- i
briolage d'un dépôt d'armes , l'assassinat •
du banquier Bannwart  et la tentat ive de <
cambriolage de Reinach a été accueillie
à Zurich avec un immense sentiment  de i
soulagement ; mardi soir, les journaux !
se sont .vendus avec une rapidité telle ;
qu 'il n 'était P'as possible de s'en procu- J
rer un seul exemplaire ; partout , sur les j
trottoirs , des gens étaient occupés à lire :
les dernières informations.

Voici, au sujet de ces arrestations
sensationnelles , quelques renseignements
qui compléteront ceux que nous avons
déjà publiés.

Tout d'abord , il convient d'insister sur
la sauvagerie avec laquelle Deubelbeiss
et Schiirmann ont tué le malheureux
banquier Bannwart. Dans le Reppichstal ,
où ils l'avaient emmené, les gangsters
portèrent un premier coup à leur vic-
time, qui tenta de fuir à travers champs;
bientôt rejoint par ses deux persécu-
teurs, Bannwart fut battu jus qu 'à ce
qu 'il perdît connaissance , et alors il fut
porté dans la voiture où les deux assas-
sins trouèrent de balles son corps ina-
nimé. Ces deux derniers eurent encore
le triste courage de le dépouiller ; ils
trouvèrent en tout et pour tout une
somme de 200 fr. contenue dans un
portefeuille ; Deubelbeiss s'attribua 20
francs et céda 180 fr. à Schiirmann.

Le fondé de pouvoir
l'a échappé belle

Les deux gangsters avaient également
décidé d'abattre le fondé de pouvoir
Ziillig qui , détenant les clés du coffre-
fort de la banque Winterstein , avait été
prié par téléphone de se rendre à ladite
banque pour y apporter ces clés ; l'ap-
pel téléphonique émanait de Bannwart ,
qui parlait sous la menace d'un pistolet.
Heureusement pour lui , Ziillig, se dou-
tant de quelque chose , se fit  accompa-
gner par un détective, ce que voyant les
gangsters prirent le large avec leur vic-
time sans pouvoir être arrêtés par la
police qui entourait déjà l'immeuble.
Par la suite, Schiirmann , parlant chez
sa logeuse de l'assassinat de Bannwart ,
aurait un jour  déclaré que ce dernier
« ne s'était pas précisément comporté
adroitement ».

Encore une pièce
à conviction

Parmi les pièces à convic t ion  qui ont
contribu é à l ' ident i f icat ion des meur-
triers , nous avons déjà ment ionné une
éponge de caoutchouc ; il y en a encore
une autre , à savoir un fragment de jar-
retière trouvé devant le bâtiment des
postes de Reinach après l'attentat. En
possession de cet objet , la police a réussi
à découvrir le magasin dans lequel les
jarretières avaient été achetées ; plu-
sieurs photographies ayant été présen-
tées à la vendeuse, celle-ci désigna sans

L'arsenal des bandits, dont on voit ici une partie, rassemblé dans les locaux
de la police zuricoise , comprend des fûts méta l l iques , 13 mi t ra i l l e t t e s , 800C

cartouches, des bouteilles d'hydrogène, des chalumeaux.

Les deux gangsters ont agi avec une rare sauvagerie
hésiter celle de Schiirmann. Ainsi , le
cercle se resserrait de plus en plus.
I»a méfiance d'une logeuse

On se rappelle que Kurt Schiirmann
fut blessé au cours de l'attenta t perpé-
tré contre le bureau des postes de Rei-
nach. Or, la logeuse de Schiirmann cons-
tata à plusieurs reprises qu 'il se prenait
à deux mains le bas-ventre , du côté
droit , comme pour atténuer un senti-
ment de souffrance. La nuit de l'atten-
tat , Schiirmann n'était pas rentré et la
logeuse commença à soupçonner son lo-
cataire d'avoir participé à cette attaque
à main armée ; sans avoir l'air d'y tou-
cher, elle se mit  dès lors à examiner  le

i linge de Schiirmann , dans l'idée qu 'elle
j  pourrait y découvrir des traces de sang,

Mais ce fut sans succès... jusqu'à diman-
che dernier , jour précédant l'arrestation.
La logeuse constata ce jour-là la pré-
sence, dans les toilettes , d'un tampon
d'ouate taché de sang. Le doute n 'était
plus possible.

De son côté , un facteu r a déclaré que
quelques jours auparavant , Schiirmann ,
qui s'entretenait avec lui , s'était subite-
ment effondré comme sous l'empire
d'une violente douleur. Et pourtant ,
d'après ce que l'on sait , les deux indivi-
dus se préparaient déjà à perpétrer de
nouveaux coups 1 Quoi qu'il en soit , bien
des gens se sont demandé de quoi
Schiirmann pouvait bien Vivre ; durant
la journée , il ne quit tai t  pas sa chambre.

J Ld
flaire la suite en 7nie page)

Les assassins de Zurich avaient caiché les mitraillettes et les muni t ions  volées
à l'arsenal d'Hoengg dans des tonneaux métalliques et étanches, enfouis à
un mtjtre sous terre. La police retrouva dans quatre endroits différents les
cachettes des bandits, sur l'indication de Schuermann. Celle que montre notre
photographie, au sommet de l'AIImend d'Oberurdorf , contenait 9 mitraillettes,
14 magasins pleins «et 5000 cartouches ^^^^^^^^^__^^^^__^^^^^_

Un député des Vosges avait été élu
sous une fausse identité !

Lt'enquête ouverte à la suite de la mort accidentelle
de ce parlementaire fait découvrir la supercherie

¦ PARIS, 14 (A.F.P.). — Une enquête
menée à la suite, de la mort accidentel-
le de M. Duereux, député cles Vosges,
a "révélé qu'il avait été élu sous une
fausse identité.

Ce que l'on appelle déjà « l'affair e
Duereux » défraye actuellement lee
conversations de couloirs à l'Assem-
blée nationale. ¦ .

Il y a de cela douze jours, M. Jac-
ques Duereux, député radical des Vos-
ges, trouvait la mort des suites d' un
accident de voiture , son automobile qui

¦ roulait à vive allure sur une route
verglacée ayant capoté. . Comme il est
d'usage, la présidence de la Chambre
demanda tous renseignements relatifs
au député décédé afin de prononcer
son éloge funèbre. De là partirent les
complications. En effet et bien ope ces
affirmations ne soient pas encore off i -
cialisées, il se révéla bientôt que l'iden-
tité « Jacqu es Duereux s était fausse et
que l'éta t civil du défunt  était usurpé.

Celui-ci, qui était établi dans la ré-
gion des Vosges depuis 1947, s'était fixé

au bourg de Wissembaeh, dont il. était
devenu maire, puis conseiller général .
En juin 1951, il se présentait aux élec-
tions législatives et était élu sur une
liste de coalition comprenant trois can-
didats gaullistes et deu x radicaux.

C'est en tant que radical qu 'à l'As-
semblée nationale celui qui est connu
sous , le nom de Duereux est désigné
comme membre de la commission des
affaires économiques et de la commis-
sion de la reconstruction.

M. Duereux s'appelait en réalité M.
Tagne et sous ce nom aurait  eu mai l le
à partir avec les autorités militaires
en 1944, lorsqu'il se trouvait en Afri-
que du nord . On remarqua d' ailleurs,
lors des obsèques, célébrées le 5 fé-
vrier dernier , que contrairement à l'u-
sage établi en matière parlementaire,
il n'y avait pas de piquet militaire
d'honneur.

De toute façon , fait-on remarquer, et
quels que soient les faits qui puissent
être imputés ultérieurement à M. Ta-
gne-Ducreux, toute action de la justi-
ce est éteinte du fait de son décès.

Divergences ang.o-américaines
sur le commandement naval
à la conférence de Lisbonne

LISBONNE , 13 (Reuter). - On décla-
re de source bien Informée que de nou-
velles divergences anglo-américaines
sur le commandement de la marine ont
surgi , mercredi, à la conférence de
Lisbonne.

Les Etats-Unis voudraient voir l'a-
miral Carney. commandant  du f lanc
sud des forces du général Eisenhower ,
comme chef de-' toutes les opérations
navales de la Méditerranée. Les Amé-
ricains désirent diviser les responsabi-
lités en confiant  une série de sous-com-
mandements à des officiers américains,
français, italiens et britann iques. Un
Américain serait chef dans la partie
ouest de la Méditerranée, nn officier
français dans les eaux s'étendant en-
tre le sud de la France et le nord de
l'Afrique, un officier italien dirigerait
les forces dans les mers Tyrrhénienne
et Ionienne . Les eaux orientales du Le-
vant et de la région du canal de Suez

seraient du ressort d' un amiral bri-
t a n n i q u e .

La Grande-Bretagne est toujours
d'avis que  le problème devrait être
abordé du point de vue fonctionnel et
non , pas géogr aphique . Les Anglais
sont d' avis que les convois à travers la
Méditerrané e devra ien t  dépendre du
contrôle  d' un commandement  unique .
La po-^esaif!ii Par les Bri tanniques de
nombreuses hases en Méditerranée et
la longue expérience de la Grande-Bre-
tagne dans les opérations de cette ré-
gion ju stifient le choix d'un amiral
britannique pour certaines missions
dans tout cet espace.

Le commandant  bri tannique serait
l'amiral eir John Edelsten, actuelle-
ment commandant de la flotte de la
Méditerranée, et «ni sera remplacé par
l'amiral Louis Mountbatten.

Le comit é militaire doit chercher une
solution à ce problème.

Baptême
LÏNGSNU VOUS PARLB...

U est d i f f i c i l e  de baptiser un
enfant  ; il l' est plus encore de trou-
ver un nom à une nouvelle voie de
communication. Malheur à votre pe-
tit dernier si son richissime parrain
s'appelle Onésime, Adalbert ou Nè-
pomucène et que, par égard pour ce
parent redouté , vous n'osiez donner
au nouveau-né les prénoms éprou-
vés , simples et de bon aloi de Pierre
ou de Jean , de Charles ou d'Henri,
Onésime , Adalbert ou Népomucène,
il sera en classe la risée de ses con-
discip les. Accablé dès l' enfance par
le sentiment du ridicule, il traînera
toute sa vie son lamentable com-
plexe d'infériorité , jusqu 'au jour ou,
en même temps que son décès, il ap-
prendra que l' auteur de son malheur
s'est marié sur le tard avec s&
bonne , à laquelle il a légué toute sa
for tune .

Quand il s'agissait des rues de
leur ville, nos aïeux ne se mettaient
pas martel en tête. L'artère la p lus
large et la plus passante se baptisait
d' elle-même Grand-rue en français,
Hauptstrasse en allemand, Main-
street en ang lais. Pour aller au mar-
ché, on prenait la rue du Marché ;
pour se rendre à l'ég lise Saint-Guil-
laume, la rue Saint-Guillaume. Les
corrogeurs, po ur la commodité dé
leur métier, se groupaient dans la
rue des Corrogeurs. Comme les
journaux n'existaient pas encore, il
ne venait à personne l 'idée, pour dé-
nommer une rue nouvelle, d'ouvrir
une enquête parmi la population,
af in  de secourir les édiles et de sup-
pléer à leur imag ination défaillante.

C'est assez récemment sans doute
qu'on s'est avisé que, pour perpétuer
la mémoire des grands hommes, une
plaque d 'émail vissée au coin d'une
rue revenait moins cher qu'un mo-
nument de bronze ou de marbre édi-
f i é  sur une plac e publi que et sur-
tout qu 'elle risquait bien moins d' o f -
fenser  le goût esthétique des pas-
sants. A vrai dire, cette habitude
peut se réclamer d'un usage fort
ancien. Mais quand les Romains se
dirigeaient vers le sud par la Via
App ia ou se rendaient en Gaule par
la via Aurélia, ils savaient bieti
qu 'Appius et Aurelius avaient
compté au nombre de leurs consuls.
Aujourd'hui, hélas ! si dans une ville
étrangère vous logez à la rue Tar-
tempion, vous ignorez souvent si ce
Tarlempion-lw avait été général, tri-
bun , poète ou fabricant de maca-
ronis.

Quoi qu'il en soit, je suis bien
aise qu'on ne m'ait pas demandé
mon avis sur le nom à donner à la
nouvelle route de Saint-Biaise, qui,
dans l' autre sens , s'appellerait égale-
ment bien route de Neuchâtel.
Chaussée ? Boulevard ? Avenue ?
Vraiment, je n'ai pas d'opinion là-
dessus. Mais cette a f fa i re  me remé-
more l' anecdote du romancier em-
barrassé sur le titre à donner à son
dernier chef-d' œuvre. Consulté là-
dessus , un illustre confrère lui posa
cette question :

— Parlez-vous de tambours dans
votre roman ?

— Bien sûr que non, maître.
— Et de trompettes ?
— Pas davantage , évidemment.
— Eh bien ! que n'intitulez-vous

votre ouvrage : « Sans tambour ni
trompette » !

M' autorisant d' un tel précédent , je
demanderai à mon tour :

— Votre route nouvelle , est-elle
un chemin ardu , étroit , montant et
rocailleux ?

— Pas du tout. Conçue pour une
circulation intense, cette route est
spacieuse , plane et bien dégagée.

— Dans ce cas , appelez-la donc
simp lement la Voie large.

Beaucoup la prennent déjà , davan-
tage la prendront encore, qui , à cau-
se surtout de ces infernales autos et
des f o u s  qui les conduisent,  courront
certainement à la perdition.

L'INGÉNU.



Société d'assurances
sur la vie

cherche pour son siège principal en
Suisse allemande un

JEUNE EMPLOYÉ
de langue française, aimant calculer,
de préférence titulaire d'un diplôme
d'école de commerce ou d'un bacca-
lauréat. L'intéressé serait chargé de
différents travaux en rapport avec
la technique des assurances ; la pré-
férence sera donnée aux candidats
capables de rédiger de la correspon-

dance en français.
Offres détaillées avec production de
certi ficats et indication de références
sous chiffres WZ 220 au bureau de la

Feuille d'avis.

Confiserie-tea-room de la ville demande une

VENDE USE
présentant bien pour la vente et le service
du tea-room. Entrée le ler mars. Adresser
les offres avec photographie et copies de cer-
tificats sous chiffr es AS 19642 J aux Annonces
Suisses S. A., Neuchâtel.

Fleurier
Nous cherchons une

' -

aide-porteuse
pour la distribution de la « Feuille
d'avis de Neuchâtel » à Fleurier. —
Prière d'adresser les offres de ser-
vices à l'administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel », 1, rue
du Temple-Neu f, Neuchâtel.

La manufacture de papier « ARCOR »
RENAUD & Cie S.A., A NEUCHATEL
engagerait en mars ou avril prochain :

une facturiste-correspondante
La préférence sera donnée a candidate de la ré-

gion, âgée de 18 à 25 ans, bonne dactylographe et
ayant si possible quelques notions d'allemand. —
Paire offres écrites, accompagnées de certificats et
références ou se jyrésenter : Sablons 46, ler étage.

Nous cherchons pour date à convenir
pour notre rayon de

POR CELAINE
une

vendeuse
ayant fait son apprentissage dans les
articles de ménage et ayant bonne

pratique de la branche.
Nous prions les postulantes qui parlent
couramment aussi l'allemand de faire

leurs offres à la Direction.

MEYER SŒHNE, Bienne

Wir suchen

Z E I C H N E R
fur unser Konstruktionsburo. Bewer-
ber mit Erfahrung ira Elektro-Appa-
ratebau werden bevorzugt.
Wir bieten angenehme Arbeitsbedin-
gungen, 5 Tage-Woche.
Ausfûhrliche Offerten mit Zeugnis-
abschriften, Photo und Angabe des
Gehaltsanspruches sind erbeten an
die

SAIA A. G., MURTEN
Fabrik elektrischer Apparate.

INDUSTRIE DE NEUCHATEL
cherche pour entrée immédiate
ou pour date à convenir, un

mécanicien
pour l'entretien et la surveillance
des machines, moteurs électri-
ques, etc. Connaissances deman-
dées : électricité, soudure auto-
gène et bonnes connaissances
générales de mécanique. Adres-
ser offres sous chiffres D. L. 241
au bureau de la Feuille d'avis.

C \
Nous payons

effectivement fixe et frais de Fr. 500.—
par mois, plus provision, à représentantes
pour la vente auprès de la clientèle par-
ticulière de confection sur mesure pour
dames. — Nous offrons également : carte j
rose, •¦ abonnement, toutes assurances so-
ciales, caisse cle maladie, etc. Débutantes
seront entièrement mises au courant.
Offres sous chiffres OFA 2528 F à Orell

FUssli-Annonces S. A., LAUSANNE.

L J
Entreprise de moyenne mécanique cherche

deux mécaniciens qualifiés
Places stables et bien rétribuées. Faire offres

sous chiffres P. 1685 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

Educatrice
et dame de compagnie

On cherche près de Zurich, pour
le ler mars ou pour date à conve-
nir, jeune fille bien éduquée parlant
le français, âgée de 25 à 35 ans,
en qualité d'éducatrice auprès de
deux jeunes filles de neuf et douze
ans, et comme dame de
compagnie dans maison bour-
geoise soignée et bien dirigée. —

\ Offres avec prétentions de salaire,
photographie et références sous chif-
fres F. 6346 Z., à Publicitas, Zurich 1.

A l'occasion de notre '

Exp osition de BLANC
à notre grand RAYON de

Blouses et j up es
Deux ensembles pratiques et seyants

im »)
Une nouveauté : \ j|| NYLON
Chemisier «Smartsport», en belle f̂
toile, pur coton, se lait en blanc, Kimono en nylon blanc, très
vert, rouge et bleu, „«. jolie qualité, tailles * f̂ arx
très avantageux . • /*U 38 à 46 . . . .  19 1'0

Jupe portefeuille, en pure laine,
Jupe quatre lès, en pure laine, no|r> marine ou gr,Si avec
noir, marine et gris, 

^ QEA  fermeture éclair, ré- «_ _ _ _
tailles 38 à 48 . . 18'° glable, tailles 38-48 j Lj L*°

. Demandez notre « Kimono Haury », en Diana, col officier ,

boutons Jumelles, blanc et noir, tailles 38 à 46 . . 1 Q80

f l E U C H O T EL

»

On cherche pour entrée tout de suite
une

sommelière
connaissant le métier. Offres avec
copie de certificats ou se présenter
' l'Hôtel City, Neuchâtel

¦

La Clinique du Crêt cherche pour un
remplacement de trois semaines, à
partir du 18 février

PERSONNE POUR AIDER
À LA CUISINE

S'adresser à la directrice. Tél. 5 79 74.

Je cherche pour le ler avril, pour un ménage
de trois personnes, à côté de femme de cham-
bre, une jeune

cuisinière
Suissesse, propre et active, sachant faire une
bonne cuisine bourgeoise. Place stable. Gages
Fr. 150—. par mois. Adresser offres et certifi-
cats sous chiffres P 1687 N à Publicitas, Neu-
châtel.

Entreprise de constructions cherche un

CONTR EMAITRE
DE BATIMENT

Adresser offres écrites à R. K. 240 au
bureau de la Feuille d'avis.

Bonne couturière cher-
che pour le ler mars une

JEUNE FILLE
désirant se perfectionner
et apprendre l'allemand.
Salaire: 60 fr. par mois.
Vie de famille et congés
réglementaires. Adresser
offres écrites à M. E. 278
au bureau de la Feuille
d'avis.

—gSgg 3 —¦————^g

On cherche à acheter

immeuble locatif
en bon état , Fr. 30,000.— à 40,000.— sont dis
ponibles. — Offres à Case postale 417, Neu
châtel.

BELLE MAISON
à vendre, à proximité de la ville, comprenant
trois appartements de quatre pièces. Grand

jardin potager , vigne, etc.
Faire offres sous chiffres N. X. 51 au bureau

de la Feuille d'avis.

A vendre, en ville, un

immeuble
locatif neuf

neuf appartements. Rap-
port 6%. Adresser offres
écrites à G. J. 289 au bu-
reau de ,1a Feuille d'avis.

$A. vendre, à l'est de la
OWe, une

MAISON
de neuf , chambres, avec
confort, convenant pour
deux logements. Adresser
offres écrites à F. K. 281
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons a louer un

LOCAL PROPRE
pour atelier mécanique, 120 m2, Peseux-Cor-
celles, Neuchâtel ou environs. Faire offres dé-
taillées sous chiffres E. N. 290 au bureau de la
Feuille d'avis.

craaHiii8W3BB?ffiBMBH^BW ffWP^fflpî HfiHflB&B

Nous engagerions tout de suite, un

mécanicien - outilleur
expérimenté

Seules des personnes ayant plusieurs années
de pratique dans la branche et disposant de
sérieuses références sont priées de s'adresser
à Fritz KREBS & fils, Neuchâtel, Fahys 107,
tél. 5 48 28.

Nous cherchons :

un bon tourneur. ..

deux bons fraiseurs
deux bons ajusteurs

Adresser offres manuscrites avec
prétentions de salaire à la Fabrique
de machines Haesler-Giauque & Cie,
le Locle.

Importante maison des branches
annexes de l'horlogerie

cherche i

AIDE-COMPTABLE
ayant si possible fréquenté une école

de commerce.

Seules personnes capables, sérieuses,
précises et consciencieuses sont priées
de faire offres manuscrites avec réfé-
rences et prétentions de salaire sous
chiffres Z 20887 U à Publicitas, Bienne.

CHAMBRE A LOUER
près de la gare , à mon-
sieur seul, central. 50 fr.
Tél. 5 60 88.

On oherche une

bonne pension
pour Jeune homme de
l'Ecole de commerce. Vie
de famille désirée. Adres-
ser offres tu famille
Tohachtli, boulangerie-
pâtisserie. Kerzers.

A LOUER
rez-de-chaussée , trois piè-
ces, cuisine, salle de
bains vue magnifique.
150 fr. R. Vuille, Rtbau-
dee 36. Tél. 5 57 01.

Chambre à louer, au
centre. Tél. 5 49 74.

Cuisinier cherche à
louer

pension ou
pension-

restaurant
Ecrire sous chiffres P.

1690 N. à Publicitas, Neu-
châtel.

Suisse allemand, de 22
ans. cherche pour le 3
mars 1952. une belle

chambre
propre, à Neuchâtel Of-
fres sous chiffres D 50341
à Publicitas, Saint-Gall.

Chambre à louer, rue
Pourtalès 2, rez-de-chaus-
sée, à droite.

A louer pour le ler
mars, chambre à un ou

, deux lits, au centre de la
vllile S'adresser : Bassin
No 10, 4me.

Couple cherche cham-
bre meublée, chauffée. —
Tél. 5 65 711.

A louer belle chambre,
aveo eau courante.. Bue
de l'Eglise No 6 ,Mme
Stœckll.

A vendre
au IiAJVIWBROxV

MAISON
locaîive

de quatre loge-
meute de trois
c h a m b r e s  avec
vastes dépendan-
ces et terrain de
3000 m3 avec ar-
bres fruitiers. —
Prix: Fr. 45,000—

Ed. Bourquin,
g é r a n c e s, Ter-
reaux 9, Neuchâ-
tel.

LOCAL pour bureau,
au centre. Tél. 5 26 60.
Boine 2.

Plusieurs
pensionnaires

sont demandés pour la
table, cuisine française
soignée. Quartier Vau-
seyon. — Adresser offres
écrites à A. R. 243 au
bureau de ' la Feuille
d'avis.

EXCELLENTE PENSION
prendrait encore un ou
deux pensionnaires pour
la table. Adresser offres
écrites & X. B. 163 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On prend des pension-
naires pour la table ;
pension soignée. E. We-
ber Saint-Honoré 10,
tél . 5 59 79.

Belle chambre, avec
confort , 55 fr., monsieur.
Pension ou non. Sablons
No 31, 3me. à gauche.

A louer une belle cham-
bre, aveo pension. Prix
modéré. Bellevaux 10.

Manœuvre
est demandé pour aider
au Jardin et autres petits
travaux. Place à l'année.
Adresser offres écrites à
A S. 279 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
est demandée pour le
ménage et la cuisine
(pouvant travailler seu-
le). Adresser offres écri-
tes à I. B. 280 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande une

REPASSEUSE
ou une femme de mé-
nage pour une à deux
fols par semaine. R. Wa-
ser, garage du Seyon,
Neuchâtel.

Quelle jeune fille
catholique ou protestan-
te de 16 à 18 ans. s'inté-
resserait à- une bonne
place à Kriens près Lu-
cerne (un enfant) Vie
de famille assurée. Gages
et entrée à convenir. —
Office catholique de Jeu-
nesse, rue du Jura 22,
Olten.

Restaurant de la ville
demande une

SOMMELIÈRE
comme extra pour un
remplacement. Demander
l'adresse du No 283 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons un

JEUNE HOMME
de 18 à 20 ans pour aider
au plumage et à la pré-
paration de la volaille. —
S'adresser : Lehnheer, co-
mestibles Marin fNeuchâ-
tel. Tél. (038) 7 53 36.

jeune mécanicien
serait engagé tout de
suite . Se présenter usine
Max Pandel S. A., le ma-
tin , à Corcelles.

Je oherche

JEUNE FILLE
en qualité de fille de cui-
sine et d'office , pour ré-
fectoire d'usine (neuf).
Nourrie , logée dans la
maison, 120 fr. par mois.
S'adresser Foyer Tissot, le
Locle. Tél 3 18 43.

On cherche une
sommelière

présentant bien, propre ,
honnête et de confiance,
pour café-restaurant ; ré-
gion du vignoble Entrée
pour tout de suite. Adres-
ser offres avec photogra-
phie sous G P. 258 au
bureau de ' la Feuille
d'avis.

On cherche un
jeune homme

quittant les écoles au
printemps pour aider aux
travaux de la campagne
et à l'étable. Bon gain
et vie de famille assurés.
Entrée selon entente. —
Adresser offres à Ernst
Etter, syndic, trimlz (Fri-
bourg). Tél. (031) 69 43 58

On cherche
jeune garçon

sachant traire (deux va-
ches) et pouvant aider à
tous les travaux de la
maison, ainsi qu'une jeu-
ne fille comme

bonne à tout faire
couple pas exclu Bons
gages et vie de famille
assurés. Faire offres écri-
tes à Maurice Kaufmann,
hôtel de Chasserai , sur
Nods.

On demande Jeune ou-
vler

pâtissier-
confiseur

capable Adresser offres
avec certificats et préten-
tion à la confiserie Lls-
cher.

r ^Importante imprimerie de la ville
cherche pour le printemps jeune fille
active et intelligente comme

app rentie de bureau
Offres manuscrites avec photographie
et curriculum vitae à Case postale
7687, Neuchâtel I.

V J
Expansion Electrique S. A. « EXEL »

Terreaux 1, Neuchâtel
engagera au printemps

une apprentie
Jeunes filles intelligentes, capables et ayant
fréquenté avec succès l'Ecole secondaire sont
priées de faire offres manuscrites.

Jeune agent général
bilingue, désire entrer en relations avec
une Compagnie d'assurances ou une
agence générale importante . Cherche
un poste d'inspecteur de direction ou
de sinistres, chef de bureau ou emploi

analogue.

Libre le ler avril 1952 ou éventuellement
plus tôt.

Faire offres sous chiffres Y 20886 U à
Publicitas, Bienne.

^̂™ 1

On cherche pour lo
printemps une gentille

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et
s'occuper de deux en-
fants. — Bonne occasion
d'apprendre l'allemand.
Faire offres a R. H. Oeh-
ninger, pasteur, Otten-
bach /Zurich.

1 II 53 — 
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Garçon
de maison

Jeune homme est de-mandé pour tout de suiteou pour date à convenirEcrire ou téléphoner à l«Brasserie de la Grande-Fontaine, la Chaux-de-
Fonds.

Je cherche pour tout
de suite une bonne

MODISTE
sachant travailler seule.
Adresser offres écrites
avec prétentions de sa-
laire à C. L. 285 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche un
JEUNE HOMME
sachant traire pour unpetit train de campagne
pour le ler mars. Bonsgages. S'adresser à ErnestBueche. hôtel de l'Union
Fontainemelon. TéléphoJ
ne 7 11 25.

Jeune Italienne
de toute moralité, travail-
leuse, déjà en Suisse,
cherche place dans un
ménage privé pour tout
de suite ou pour date à
convenir. Tél. 5 68 94.

Vendeuse
de la branche textile,
présentant bien, cherche
place pour époque à con-
venir. — Adresser offres
écrites à R. F. 162 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Manœuvre
cherche place pour fin
mars dans commerce de
bols et charbons, ou
éventuellement aide -
chauffeur Adresser of-
fres écrites à P. I. 247 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Environ vingt jeu-
nes filles cherchent,
pour le printemps,
places de

volontaires
en Suisse romande
pour apprendre la
langue française. —
Faire offres à Agen-
ce Express, Soleure,
Tél. (065) 2 60 61.

Comptable
Secrétaire comptable,

nombreuses années de
pratique cherche place.
Libre tout de suite. Faire
offres écrites sous C. J.
237 au bureau de la
Feuille d'avis.

Dame cherche

TRAVAIL
en ville, pour un après-
midi par semaine. Net-
toyages, repassage, etc. —
Adresser offres écrites à
J. N. 288 au bureau de
la Feuille d'avis.

Dame honnête, 58 ans,
cherche place comme
aide de cuisine
Faire offres écrites &

Mme Gras, Fausses-Brayes
No 15a. Neuchâtel.

Apprenti
coiffeur

pourrait entrer tout de
suite ou poux époque à
convenir, chez Fritz Zlm-
mer. coiffeur . Corcelles.

JEUNE
FILLE

de 17 ans cherche place
dans une famille où elle
aurait l'occasion d'ap-
prendre le français. Of-
fres à l'Office des Tutel-
les m, Junkerngasse 32,
Berne.

JEUNE FILLE
ayant fait son apprentis-
sage de ménage cherche
place pour le printemps
dans un ménage particu-
lier pour apprendre la
langue française. Vie de
famille désirée. S'adres-
ser à Dorii Reinhard ,
Juohlishaus. Rosshâusern.

HOMME
dans la soixantaine, an-
cien commerçant (den-
rées alimentaires) cher-
che emploi pour début
d'avril, dans commerce ou
industrie. Permis rouge.
Références à disposition.
Adresser offres écrites à
J. S. 276 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme
Suisse allemand, sortant
d'apprentissage cherche
pour le mois de juin pla-
ce dans bureau ou mal-
son de commerce pour se
perfectionner dans la lan-
gue française. De préfé-
rence : articles et machi-
nes de bureau. Adresser
offres à M. V. 274 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Personne dans la qua-
rantaine demeurant en
ville (bonnes références)
cherche occupation de
quelques

heures
par Jour, éventuellement
entretien de bureaux, le
soir . Adresser offres écri-
tes à C. H. 275 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande un

MANŒUVRE
DE GARAGE

pour atelier, parc et sta-
tion de service. R. Wa-
ser, garage du Seyon,
Neuchâtel.

Commerce de vins de
l'est du Vignoble, deman-
de un

jeune employé
sobre et travailleur, pour
travaux de cave, de vi-
gnes, et possédant permis
de conduire. Place stable
et bon salaire. Offres écri-
tes sous D. B. 277 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

PIANO
On cherche piano er

noyer et en bon état. —
Offres sous chiffres P
1673 N., & Publicitas
Neuohâtel.

On cherche à acheter

une fabrique de décolletage
pour fournitures d'horlogerie

Paiement comptant.

Offres sous chiffres G. 10242
à Publicitas S. A., Bienne.

On cherche à acheter
| une

poussette
en bon état. Tél. 7 55 90.

On cherche à acheter
d'occasion , mais en bon
état,

MACHINE A TRANCHER
LA VIANDE

, à moteur. Adresser offres
écrites à H. S. 287 au bu-
reau de la Feuille d'avis.



jjj Visitez notre exposition de chaussures
â bon marché, sans obligation ^d'achat

I POUR DAMES

| Souliers à bracelets Fr. 0.—
; Richelieu brun » 12. 
j Souliers à brides, ouverts derrière . . . .  » 15.—
| Souliers décolletés, talons lifty » 19.—
I Souliers décolletés daim ou cuir » 24.—

Richelieu semelles de crêpe » 24.—
Bottes en cuir, semelles caoutchouc . . . .  » 25.—
| Richelieu daim » 24.—
a Souliers décolletés, talons lifty » 24.—
a Bottes cuir, semelles crêpe » 39.—
n ' ¦ i y .

| POUR MESSIEURS
Richelieu semelles de crêpe » 24.—
| Richelieu semelles de crêpe » 29.— ai

Richelieu brun ou noir , sein r ' 1 es de cuir . . » 29.—
Richelieu semelles de crêpe » 36.—
Richelieu semel les de caoutchouc » 36.—
Richelieu semelles de caoutchouc » 39.—
Bottines doublées mouton , semelles de cuir . » 29.—
2 paires de caoutchoucs No 39/41 . . .  » 6.—

POUR FILLETTES, GARÇONS ET ENFANTS

| Bottines noires, 27/32 » 5.—
j;| Bottines pour enfants 18/23 » 5.—
| Richelieu 18/22 » 5.—
1 Souliers de sport ou de ski 27/32 . . . .  » 19.—

Richelieu semelles de cuir » 14.— i '
Snows-iboots 18/25 » 3.— |

Chaussures J. JVUKlll S.A. I
NEUCHATEL |

Les bonnes
PLANTES

pour :. '

TISANES
S chez I ;

ffi llSœTElfl;
-*»- Il HtUCHÂTEl- SrX—t

Tél. 6 46 10

A vendre
cuisinière a gaz c Le Rê-
ve», quatre feux, four
avec régulateur, en excel-
lent état, avec quelques
accessoires. R. Vuille, Ri-
V,aî no Qfl TTAÎ K. TLH AI

Arrivage de divers

Poissons
de mer

frais

LEHNHERR
FRÈRES

A vendre
beaux porcs

de quatre mois. S'adresser
à faimille Sohreyer, Blolet ,
Boudevllliers. Tél. 7 12 26.

A vendre un
fourneau

fonte , ainsi qu'un
podium

en sapin, deux pièces, 3
m. sur 1 m. 40. Télépho-
ne 5 32 40.
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La Maison

(l s^Lomminot
\x _̂_^<\%s'' N E U C H A T E L
^̂ 5552^̂  ̂ n u e  OE I'HOPIIALW

corrige
augmente

améliore _
la vue¦

- ' - r  ¦ . . __

Aux Docks „ "fj
Temple-Neuf 10 Monta2ne !•« 12-"

Téi. 5 34 85 Rioja 12" 1.65 15.-
SERVICE wfwjj ;¦;; ^A DOMICILE Algérie 12° 2.10 19.-

Â . ,., Côtes du Rhône 2.30 20.ÏLe Z év£ s e  Saint-Geor ges 2.40 21.!
RIEN QUE DE LA QUALIT

I l e  

shampooing de qualité
pour les cuirs chevelus les plus délicats

ESBEY BLAN C
spécial pour cheveux blancs

Dans toutes les bonnes maisons

N. H. SCHMIDT & C° NEUCHATEL

F 1
Notre assortiment en

POISSONS
Truites de rivières - Truites

du lac - Rondelles et f i lets
Filets de perches

Soles et f i lets  - Raies - Flétans
Dorsch, f ilets et f i le ts  panés
Cabillauds - Baudroie - Merlans
Saumon - Moules - Escargots

Caviar

LEHNHERR
Trésor FRÈRES Tél. 5 30 92

k. J

Les nouveaux1É§^9
avantages de RADION:

¦̂̂ ane merveille pour
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^^ ' "̂ ^Kt / î WÊk "̂ t̂eté '̂ '' / '  i X !0 dides résultats. Plus aucun besoin de savon. |p
' ^^^.̂ A^- ^H JlK*' f \ ÉP c'e P r°duits à blanchir , à rincer ou autres.̂
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Seulement Radion . le mervei l leux Radion. «p
iiiîÊÊÊÊ$WÊÊÊÊÈÈ & TÊÊP '"" W ''M i \ 2§| dont l'efficacité est insurpassable! |p
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 ̂P^B? WêÊÊÊÈÊIM W 0 L'impeccable BLANC-RADIONi Ê \
TÊÈÈ* 'jiils llllillIiÉB '"j  0 Même dans l' eau la plus dure , p lus aucune |g |
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M pourquoi le l ing e lavéavecRadiones t si éton- 
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3on

' tout comme un mat in  de pr in temps ! 
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s /' ̂  \ M Merveilleusement W J ^^^^Ŵ ^^^^^^^ M i.
* - M souple et bien ménagé ! 
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 ̂ y ^^̂ ^W' Touchez donc le linge lavé avec Radion! Il est 
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V %$̂  V% d' une douceur surprenante, mœlleux au *|| f  mS*0wSp ^ Y "*̂ - * Mi <0 toucher car Radion n a pas son pareil pour gp \ S Im iS ĴmÉËi? C
% 0 ménager les tissus! Le Radion actuel ' est in- 
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FROMAGE
D'ITALIE

avantageux

BOUCHERIE

R. MARGOT

A vendre appareil acous-
tique,

« Sonotone 700 »
en parlait état (peu uti-
lisé). Offres écrites sous
U. V. 286 au bureau de la
Feuille d'avis.

Tons les jours
belles ;

POULES
fraîches
du pays

à bouillir, pour
le riz

ou pour ragoût

LEHMHERR
FRÈRES

A vendre
table de salon, dlvan-
couohe, linoléum. Deman-
der l'adresse du No 282
au bureau de la Feuille
d'avis.

V E N T E
TRICOTS au mètre j

COUPONS

Jersey I VjV I Mme
Tricot Ë |6r\§lMvIelme't

I Faubourg de l'Hôpital B

OCCASION
chambre à coucher, ar-
moires, commodes, fau-
teuils, secrétaires , divans,
matelas, fourneaux , tra-
vailleuses, tables, chaises,
réchauds- électriques, you-
pa-la neufs , etc. Marcelle
Kémy, passage du Neu-
bourg. Téléphone 5 12 43.

A VENDEE

« Peugeot » 202
Modèle 1948

5,75 CV
Morteur revisé. Embraya-
ge, pan/t arrière, freins
et batterie neufs. Pein-
ture noire neuve. Pneus
90 %. 4 mois de garantie.
Aveo, chauffage et dégl-
vreuir. Toit ouvrant.

Prix 2950.—

« Peugeot » 1947
Modèle 202

5,75 CV
Mtotemr paxtAellemetnt ré-
visé. Pneua neufs. Pein-
ture et intérieur (ouïr)
neufs. Aveo chauffage et
déglivreui. Toit ouvrant.

Prix, 2700.—

« Fiat Topolino »
1948

En révision. Peinture et
Intérieur em très bon
état. Décapotable.

Prix 3000.—

« Chevrolet »
1947-1948

Freins et pneus neoifs.
D o u l e u r  noire. Avec
chauffage.

R. WASER
Garage du Seyon

Neuchâtel - Tél. 516 28
Facilités de paiement

GRANDE f/ïlatop
VENTE DE Vyr lfffVfc

Autorisée par le Département de police

Ĵ 
POUR BÉBÉ \

l'écheveau de 50 gr. peut être obtenu dans

3 qualités .
pure laine, décatie, incomparables

en blanc, rose, ciel, beige, saumon

\ous expédions sans frais contre remboursement et reprenons
sans difficultés les écheveaux en trop

VJ 
¦ 
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\ Comme chaque année à pareille saison > 
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Depuis plus de 30 ans I ' WP K
\ le blanc des ARMOURINS 

ÉSl ' W
est très apprécié WFjÊÊ ffl 

'
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¦M AUX ARMOURINS W - '\ I
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LE LOCLE : J. mgiin ; M0RAT : Th- Lutz- 
INTERCOMMERCIAL S. A. GENÈVE, place du Lac i ^M^EgëË li ll ^̂ ^̂ ^

LE CRIME
DES AGREATES

FEUILLETON
de ta « Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN

par 46
Edge TUEMOIS

— Après avoir été sa plus fidèle
servante ? Après avoir été me cher-
cher à Marseille sur son ordre ?...

— Pierre , je te jure que; si tu
continues, je me tue sous tes yeux.

— Hé là ! pas de bêtises, fit
Pierre en lui tordant le bras.

Un browning tomba sur le sol.
Valroy le ramassa.

— Maintenant , je suis tranquille,
déolara-t-il. Je vais donc aller trou-
ver celiy que tu prétends P. P. Si
tu m'as dit vrai , clans quel ques ins-
tants ton mari sera vengé. Si tu
m'as menti...

— Si je t'ai menti ?
— Tu verras ! Ne tremble pas

d'avance...
— Je ne tr emble pas.
—• Si, tu trembles.
— C'est pour toi , Pierre.
— Pour moi ?
— Je t'aime.
Pierre eut un bref ricanement. Un

silence plana.

— Voilà bien l'antienne, reprit-il.
A force de me le répéter, je f inirai
peut-être par le croire. Eh bien 1
que tu m'aimes ou non , Hermine,
voici mes instructions formelles :
sous aucun prétexte ne bouge d'ici.

— Et si P. P. te tue ?
— Tu pourras alors te payer le

luxe de prouver ton amour à mon
cadavre , soit en ne me survivant
pas, soit en me vengeant.

Il se leva et s'éloigna , mais non
pas dans la direction du bungalow,
dans la direction opposée.

Hermine, en le voyant prendre ce
chemin, poussa un soupir de satis-
faction.

« Serait-elle sincère ? se murmura
Valroy en gagnant de la distance.
Bah ! la meilleure façon de résoudre
les énigmes posées par les femmes
est encore de leur en poser soi-
même. »

VIII
Le tout pour le tout

Pierre s'enfonçait  dans le maquis.
Sans emprunter  la sente qu 'il

avait suivie avec Antonio, il la lon-
geait dans l'obscurité à travers la
brousse, avec une surprenante habi-
leté. Agile et souple, parfois ram-
pant , parfois bondissant, il progres-
sait sans déceler se présence. Par
contre, s'arrètant souvent, il enre-
gistrait les bruits les plus insigni-
fiants du maquis. Frôlements de la
brise sur les bruyères, vols d'insec-
tes ou de papillons de nuit , galopa-

des de musaraignes, rumeurs con-
fuses et déj à lointaines des policiers
bouleversant tout à l'intérieur de la
villa. Tout , par lui était noté au pas-
sage avec une précision rigoureu-
se. Une fois de plus, les choses tra-
vaillaient en sa faveur, chuchotant
sur son passage, répondant , en leur
langage, à ses perpétuelles interro-
gations. Un être humain se fût-il ap-
proché de lui , l'eùt-il épié, en rete-
nant  son souffl e, qu'une certaine
réaction , imperceptible pour d'au-
tres , mais révélatrice pour ses sens
en communion parfaite avec la na-
ture , se serait produite dans le
rythme universel et qu'il eût été im-
médiatement averti.

Il pouvait être tranquille mainte-
nant qu'il avait échappé à Hermine
—¦ amoureuse ou traîtresse — il n 'en
savait rien encore. Il redevenait le
maître des événements, capable de
se transporter secrètement et d'ap-
paraître par surprise, là où on ne
l'a t tendai t  point.

Parvenu près du sommet où il
avait failli  être victime du revolver
d'Antonio , il s'arrêta, un long mo-
ment, pour fixer en lui-même — et
jusqu 'en leurs derniers détails —
les modalités de son plan d'action.

Cette intervention soudaine de
P. P. au bungalow, c'était lui qui
l'avait provoquée — mais il avait
compté sans l'arrivée d'Hermine.
Pourquoi était-elle venue ? Hasard ,
coïncidence , effroi réel — comme
elle le prétendait — ou simplement
amour pour lui. Cette dernière hy-

pothèse le troublait plus qu 'il n 'au-
rait voulu en convenir. L'homme le
moins sentimental hésite naturelle-
ment à condamner colle qui lui dit :
«Je t'aime » en jurant  de se sacri-
fier pour lui avec joie. Certains ac-
cents ne trompent guère. Sa cons-
cience professionnelle l'autorisait à
se servir d'un amour illicite, de mê-
me que sa conscience de fiancé de
Ginette le lui interdisait. Provisoi-
rement , il se confinait dans l'expec-
tative.

— Nous verrons bien ! fit-il en re-
prenant sa marche. Je ne crois heu-
reusement à mes intuitions que lors-
qu 'elles se vérifient.

Quiconque l'eût alors aperçu eût
tremblé pour son existence. Avec
une incroyable audace , résolvant
plusieurs fois dans chaque minute
les dangereux problèmes de l'é qui-
libre ou de la balist ique humaine, il
descendait , dans l'obscurité, vers le
gouffre grondant du Santos et cela ,
aussi f ro idement  qu 'un acrobate
qui , la tête emprisonnées dans un
sac, compte mentalement  les dixiè-
mes de seconde pour s'élancer d' un
trapèze volant à la recherche d'un
autre trapèze fendant l'espace en
sens contraire.

Il éprouva cependant un léger
frisson en atteignant l'eau tumul-
tueuse de la rivière. Là, c'était le
grand inconnu. S'il perdait pied , le
remous pouvait l'envoyer brutale-
ment se briser sur quelque roche
perfide. Mais , cet après-midi même,
alors qu'il semblait rêvasser à côté

d'Antonio, il avait observé le cours
du torrent, noté, dans sa mémoire,
l'emplacement de chaque récif et
s'était tracé d'avance, à lui-même,
un itinéraire exécutable au milieu du
chaos. Allons ! il avait vu juste ! Si ,
dans le remous, il n 'avançait pas
vite , il avançait sûrement. Les quarts
d'heure se succédaient. Chacun d'eux
le rapprochait des eaux plus tran-
quilles, c'est-à-dire de son but : l'em-
barcadère de la propriété. Encore un
peu de patience et il l'atteindrait. Là
cependant, le danger deviendrait
considérable, non plus du f^it des
éléments, mais de celui des hommes.
Qui allait-il trouver commis à la
garde du môle ? Les matelots sûrs
du « Miranda » ou les policiers
malintentionnés de Pedroguardia '?
Pour tous, la consigne était formelle:
tirer sur quiconque s'approcherait.

A présent , il s'était mis à la nage.
Dans le courant rapide , il longeait
lentement la rive, s'accrochant par-
ci par-là , à quelque aspérité , notant
fidèlement , dans sa mémoire, tout ce
qu 'il rencontrait sur son passage.

C'est ainsi qu'il fit le tour d'une
crique de très faible étendue, dont
la formation aussi bien que l'agence-
ment ne lui parurent point naturels.
Entre chaque rocher, une couche in-
déniable de béton , mais d'un béton
dont certaines parties' semblaient
plus anciennes que d'autres.

Cette crique était-elle ce qu'il cher-
chait ? Il demeura longuement dans
cet endroit qui formait une sorte de

cachette, si longuement même que
l'aurore l'y surprit.

Les enrochements de béton , aussi
bien que les rocs véritables encer-
clant la crique, s'élevaient à pic au-
dessus de l'eau. Impossible d'y déce-
ler la moindre fissure, ni de s'accro-
cher à leur paroi gluante.

Cette constatation le laissa rê-
veur.

La découverte qu 'il avait faite en
foui l lant  les archives de la biblio-
thè que de Marseille allait-elle être
vaine ? Allons, en route ! ce qu'il
espérait devait se trouver plus loin.

Avec d ' infinies précautions, il se
remit à la nage , longeant scrupuleu-
sement les accidents de la rive. Ses
brasses onctueuses donnaient l'im-
pression d'un mécanisme perfec-
tionné se mouvant dans de l'huile.
Pas un frissonnement d' eau , pas
d'éclaboussements comme il s'en
produit ordinairement pour le meil-
leur des nageurs. Une sorte de glis-
sement liquide. Il at teignit  ainsi
l'embouchure de la crique. Quelle
imprudence d'avoir tan t  tardé ! Le
petit jour est levé. Si la sentinelle,
qu'il aperçoit , et qui est un poli-
cier de Pedroguardia, port e les yeux
dans sa direction, avant qu 'il ait
franchi cet espace découvert, c'en
est fait de lui. Il devient une im-
manquable cible. Par bonheur , la
sentinelle lui tourn e le dm .

(A suivre)

Machines à coudre I
d'occasion I

provenant d 'échanges |

Une BERNIWA portable zigzag ; M
- Une BERïtoA pôrta-Dle ; j

Une EMTA en parfait état ; jf .
Une PHOEÏfIX table à renversement, bâti bois ; j l'j

•Une MUBTDI/OS table à renversement, bâti bois ; J

Une SOfGER coffret, bâti fonte, très avantageuse. |

Toutes ces machines sont installées j !
p our rep riser |

— Garantie — Ïû
Facilités de paiement depuis Fr. 20.— par mois |i \

H. WETTSTEIN

( 

Seyon 16 NEUCHATEL Grand-Rue 5 jj Ê

Téléphone 5 34 24 |

L Jl

I L'ARTICLE RÉCLAME DES

! MAGASINS MEIER |

[Qnliture 4 fruits E
j ! Se munir de récipients I

:'i A vendre, pour oauae de double emploi,

«FORD»
I 6 cyl. Modèle 1946, en parfait état de mécanique et
1 de carrosserie. Prix très Intéressant. — Adresser of-
1 1res sous chiffres X. F. 259 au bureau de la Feuille
1 d'avis.

[3 Toutes les oranges
?| ne sont pas également bonnes

Qui achète
I ^~ â

LA «W) ROYALE

choisit la qualité

I i En vente dans les bons magasins
" de primeursZ! |^̂ mQgjhAsrffl HSHADSAâHr - ŜjSHBBBHHHHEBiHÉifiÉ ^̂ â nHH^̂ H I tWÊkmm̂
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ARRIVAGE DE jj

SOLE
fraîche

et filets
LEHNHERR

FRERES

A VENDRE
une commode Louis XV.
bols de rose, avec bronzes ,
dessus de marbre . Copie
d'ancien. GulUod , meu-
bles, rue Heury 10 —
Tél. 5 43 90. _ _

Une tache
à votre habit : I
vite un flacon de I

Mencioline
LE MEILLEUR ;

DÉTACHANT [
Le flacon Fr. 1.70 I
Dans les pharmacies I

et drogueries li
seulement

¦Jr5*3| ĵPI ' '• ¦ ¦• ¦ ' iS
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n ¦ m* n DU CRAYON Ferblanterie Pour toutes
1 i i ! A L'ARMOIRE Appareillage circonstances, laHltlQ^F. GrPss ™P

maitre teinturier lv*MSEYE!V & F,ls est là p0<ur vous
I ^/ V Installations sanitaires satisfaire

5 
41 tm j m tâ Tout pour le bureau COQ-D'INDE 24 Seyon 30
¦ ' •* B Tél. 5 12 79 Tél. 5 20 26 Tél. 5 46 60

Blanchisserie des Islesrri CQn /jyl 80 c. le kg.de linge lavé et séché
AreUSe 1 1»'» 0 OU TrT Se rend à domicile

Phnrnnntni 'ïn ^e *aites p'
us d' exPéiïBnce , Protitez  ̂ce,le ac1uise

bnarpeniene L. poniey Radio-Méiody Neuchâtei ^gjâjgg^
m&nUlSBriC Tel. J 27 22 DANS VOTRE RéGION r i r n i n i n i T C

nppnnnpt frprpç VDILtEMIN & Cie ELECTRICITE
UCbUUUCl  II Cl GO ENTREPRISE DE COUVERTURE DE BATIMENT

suce, cie VUILLEMIN Frères NEUCHATEL C % ©  ̂JLEvole 49 - Neuchâtel Rue J.-J.-Lallemand 1 Tél. 5 23 77 «J IO *W
et Evole 33 Tél. 5 25 75

Tél. 5 12 67 Tulles - Ardoises - Eternlt - Ciment - Ligneux Saint-Honoré 5Peinture des fers-blancs - Réfection de cheminées

«JïîïïL SERRURERIE CARL DONNER & FILS "'£""
7Vin« nrir- Tous travaux de serrurerie et réparations • J «* I iJ± uui, yi ia. volets à rouleaux , sangle , corde

M. BORNAND AUTO-ÉCOLE \*;?~r
Poteaux 4 - Tél. 5 16 17 GARAGE TERMINUS, SAINT-BLAISE - Tél. 7 52 77

Le bon café chez le spécialiste A. HorisbergeMJischer ^SEf S
j ROTISSERIE MODERNE EPICERIE FINE Tél. 5 12 58



Le rideau se lève
sur les Jeux olympiques d hiver 1952 a Oslo

Les regards se tournent vers la Norvège, patrie du ski
« 

(De notre service spécial)

La capitale de la Norvège, Oslo,
voit accourir vers elle, ces jours , les
meilleurs spécialistes mondiaux des
sports d'hiver. C'est la première fois,
depuis la création des Jeux d'hiver,
en 1924, que les compétitions ont
lieu dans une des nations de la Scan-
dinavie, qui a pris une part si im-
portante dans le développement des
sports de neige et de glace. La Nor-
vège est la patrie du ski et du pati-
nage de vitesse puisque c'est dans
ce pays que, vers la moitié du siècle
dernier, le ski et le patinage moder-
nes ont trouvé leur consécration.

. Les emplacements
des compétitions

Les sportifs norvégiens, si accueil-
lants, et les autorités du pays, si pro-
ches des sportifs, n'ont épargné ni
peine ni argent pour' permettre aux
compétitions de se dérouler dans les
meilleures conditions. Il a fallu exé-
cuter des travaux importants aussi
bien pour mettre en état les installa-
tions existantes que pour construire
des emplacements nouveaux. Il n'y
avait par exemple jusqu 'ici, en Nor-
vège, aucune piste de bob, et l'on a
fait appel à des experts suisses lors-
qu'il s'est agi de construire une piste
entièrement nouvelle à Frognersete-
ren. Les installations existantes n'é-
taient également pas suffisantes pour
l'organisation du tournoi cle hockey
sur glace et c'est la raison pour la-
quelle la ville d'Oslo s'est décidée à
construire une piste nouvelle.

Les dirigeants du ski norvégien se
sont également démenés pour trou-
ver des pistes convenant à l'organi-
sation de courses de descente et de
slaloms géants, alors même que , dans
les environs d'Oslo, aucun emplace-
ment adéquat ne pouvait être trouvé.
Il a donc fallu inspecter les possibi-
lités de Norefjell , à environ cent
kilomètres d'Oslo pour trouver des
conditions permettant l'organisation
des épreuves de ski alpin.

C'est à Holmenkollcn que se trou-
vent le tremplin de saut ct ses impo-
santes tribunes. Cette installat ion ,
unique au monde , permettra d'orga-
niser le clou des jeux , le concours de
saut spécial , concours auquel , sans
aucun doute , 150.000 personnes assis-
teront. C'est également à Holmenkol-
len que seront donnés les départs et
seront jugées les arrivées des courses
de fond. Le stade de Rislet avec sa
piste de glace naturelle sera utilisé
nour les épreuves de patinage et c'est
à cet endroit  nue se dérouleront les
cérémonie; officielles d'ouverture et
de clôture des jeux.

Comment se présentent
les épreuves

Les épreuves classiques de ski sou-
lèvent naturellement un très gros in-
térêt dans les pays Scandinaves. Le
ski de fond et de saut jouit , dans les
pays nordiques , d'une immense popu-
larité et il n 'est doue pas étonnant
que les fédérat ions de ces pays soient
à même d'aligner , année après année,
des champions de classe exception-

nelle. On peut donc prévoir de façon
presque certaine que la lutte, dans
les compétitions de ski nordiques se
circonscrira entre athlètes de Fin-
lande, de Suède et de Norvège, sur-
tout dans les épreuves de fond de
18 et 50 km. Le grand favori des
courses de fond est le champion
olympique de 1948 Nils Karlsson.
Quant au saut, on estime que les
Norvégiens en restent les maîtres et
que c'est donc un concurrent de Nor-
vège qui doit s'attribuer la médaille

On a hissé le drapeau olympique lors de l'ouverture officielle de la route —
— spécialement construite — qui relie le village olympique aux pistes de

descente et de slalom géant de Norefjell.

d'or. Sont cités comme grands favo-
ris du saut, le champion du monde
Hans Bjornstad. le champion olym-
pique de 1948 Petter Hugsted, d'au-
tres encore.

Le champion olympique de 1948 au
combiné, le Finlandais Heikki iïasu
aura à défendre son titre contre Jes
assauts des Norvégiens au nombre
desquels on peut citer Simon Slatt-
vik , trois fois champion de Holmen-
kollen.

Dans les compétitions de ski alpin ,
on peut s'attendre , par contre, à une
sévère bataille entre représentants
de France, d'Italie , d'Autriche et de
Suisse, mais il ne faut pas oublier
que les skieurs nordiques ont réa-
lisé d'immenses progrès dans cette
spécialité et auront donc aussi leur

mot à dire. Il faut également réser-
ver les chances des Américains qui
eux aussi ont fait de grands progrès.

Les compétitions de patinage sou-
lèveront aussi beaucoup d'intérêt
dans le public sportif norvégien, spé-
cialement celles de vitesse qui seront
marquées par la supériorité des Scan-
dinaves..

En ce qui concerne les compéti-
tions de patinage artistique, les pro-
nostics sont plus difficiles à établir
car, depuis 1948, plusieurs concur-

rents sont passés au professionnalis-
me.

Neuf équipes prendront part au
tournoi de hockey sur glace. Elles
sont réparties en un seul groupe.
Contrairement à ce qui s'est pro-
duit auparavant , les Canadiens ne
semblent pas devoir faire cavaliers
seuls et ils auront à lutter pour l'ob-
tention de la première place. Au vu
des résultats enregistrés ces derniers
temps, le Canada , les Etats-Unis, la
Suède et la Tchécoslovaquie ont les
faveurs de la cote.

Les Norvégiens ont enfin la possi-
bilité, cette année, d'assister à des
compétitions de bob de classe inter-
nationale. La nouvelle piste cons-
truite dans la région de Holmenkol-
len exigera que les concurrents no

soient pas seulement lourds, mais
possèdent une excellente technique,
Les équipes de Suisse, des Etats-Unis
et d'Allemagne semblent avoir des
chances égales de l'emporter. Le team
favori , en bobs à deux , est toutefois
celui de l'Allemand Anderl Ostler qui
emploie les nouveaux engins cons-
truits par le Suisse Feicrabend.

Les chances des Suisses
L'expédition suisse qui prend part

aux jeux d'Oslo comprend 28 skieurs.
17 joueurs de hockey, 12 coureurs de
bob et 5 patineurs à l'artistique , soit
au total 62 concurrents. Sur ce nom-
bre, il n'y a que quelques athlètes
qui peuvent prétendre obtenir une
victoire ou une médaille. Mais ce
qui importe, aux jeux, ce n 'est pas
tant de gagner ou de perdre, mais d'y
participer.

Nos plus grandes chances de vic-
toire reposent sur les épaules des
coureurs de bob Fritz Feicrabend et
Félix Endrich qui sont tous deux
d'excellents techniciens. Endrich dé-
fend , à Oslo, le titre olympique con-
quis par lui à Saint-Moritz. L'équipe
de hockey sur glace a , récemment ,
donné quelques inquiétudes. Mais
c'est justement lorsque l'on s'y at-
tend le moins que nos joueurs se dis-
tinguent. Lorsqu 'il faut rencontrer
huit adversaires, la chance joue aussi
son rôle. Dans les épreuves de ski
nordiques il n'est guère possible de
prétendre obtenir des places d'hon-
neur car les concurrents Scandinaves
sont trop forts. Les skieurs des épreu-
ves alpines, par contre, sont de taille
à se mesurer avec leurs plus dange-
reux adversaires et Georges Schnei-
der est capable de défendre victo-
rieusement son titre de champion du
monde.

ÉTAT CIVIL  DE N E U C H A T E L
NAISSANCES : 4. Froohaux , Jeanne-Thé-

rèse-Antoinette, fille d'Henrl-Antolne ,
agriculteur, au Landeron, et de Geneviève-
Jeanne-Olémenoe née Girard ; Zblnden ,
Sllvana-Irene, fille d'Arthur-Willy, méca-
nicien , à Neuchâtel, et d'Alblna née Cur-
to. 5. Froidevaux, Anne-Paule, fille cle Jean-
René, professeur de musique, à, Neuchâtel ,
et d'Yvette-Juliette née Grisonl ; Graf,
René, fils de Hans. magasinier , à Valangln ,
et de Joséphine née Zurklnden . 6. Nuss-
baumer , Jean-François , fils de Jeah-Pier-
re-Frédéric, employé de bureau , â Neu-
châtel , et de Lidla née Meran 7. Pétre-
mand . Nlcole-Dalsy, fille de Jean-André ,
boucher-charcutier , à Fleurier . et de Ma-
thllde-Berthe née Herminjard ; Badet ,
Marie-Thérèse , fille de Jules-Maurice-Jo-
sep'h, sommelier, à Neuchâtel , et d'Emilie
née Thalmann . 8. Konrad , Marlyse-Hélène,
fille de Norbert-Virgile , employé de bu-
reau, à Neuchâtel , et dTIélène-Marguerlte
née Brefort ; Miéville , Hervé , fils de Jean-
Plerre-William , Insti tuteur , à Neuchâtel, et

de Manon-Marguerite née Beljean 10.Attinger, Cbrlstiane-Hélène-Lucle fille de
Claude-Albert , professeur , à Neuchâtel et
d'Yvonne-Franclne née Mayor ; Hausàm-
mann . Myriam , fille de Georges-Alfred,
coiffeur, à Neuchâtel , et de Jacqueline-
Marie née Vuilleumier ; Dubois, Joslane-
Yvonne, fille d'André-Gérald manœuvre,
à Neuchâtel , et d'Odette née Pellet .

PROMESSES DE MARIAGE : 6. Tellen-
baoh, Raymond-Paul, employé à la Léga-
tion suisse, à Moscou (Russie) et Weber,
Elsbeth, à Berne 7. Perret , Francis-René,
instituteur, à Boudry, et Strauss. Cécile-
Marguerite, à Neuchâtel . 8 Châtelain,
Iwan , préposé aux œuvres sociales, à Tra-
melan , et Jeanneret née Rochat , Alphon-
slne-Lucie, à Neuchâtel 9. Dreyer. Eric-
Auguste, employé de commerce, à Bôle, et
Bigoni, Bortolomea-Lucla, de nationalité
italienne, à Neuchâtel ; Pellaton, Georges-
Alfred, ouvrier sur cadrans, au Locle et
Rapp, Claudine-Madeleine, à Neuchâtel ;
Siegrlst, Eric-Wllly, juriste, à Zurich , et
Wydler, Dalsy-Doris, à Bâle ; Rossler, Paul-
Henri , mécanicien-dentiste, et Rouiller,
Gabrlelle-Josêphlne, tous deux à Neuchâ-
tel ; Jeanmonod , Edmond-Ami , mécani-
cien, à Neuchâtel . et Savary, Berthe-Marie ,
è Genève ; Girard , Gustave-Henri, com-
merçant, et Cuohet, Marguerite-Oa'roline-
Wliaa, tous deux i» Naucfoâtel.

Le monarchisme italien
ef la mort de George VI

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

L intérêt des Italiens pour la fa-
mille royale britannique ne date pas
d'aujourd'hui, et n'a rien à voir avec
l'évolution des relations italo-bri-
tanniques, d'ailleurs moins tendues
depuis que les travaillistes ne sont
plus au pouvoir . M. Bevin en parti-
culier , n 'éprouvait aucune sympa-
thie pour le gouvernement démo-
chrétien de M. de Gasperi. De leur
côté les Italiens ont fini par relever
que charbonnier est maître chez soi,
et que les Italiens sont libres de se
donner démocratiquement le gou-
vernement qui leur plaît. Le cabinet
de M. Churchill n 'a pas les mêmes
préventions antiitaliennes que son
prédécesseur. Et , de passage à Rome,
M. Eden s'est, en novembre, efforcé
d'effacer certains souvenirs péni-
bles: il a demandé s'il n'y avait pas
quelque accord en suspens qu'il
puisse conclure lors de la conféren-
ce romaine du NATO. Ayant appris
qu'il y avait un accord culturel en
souffrance, il le fit parafer sur le
champ.

Les sympathies monarchiques
L'intérêt des Italiens pour la fa-

mille royale de Grande-Bretagne n'est
pas touché par toutes ces choses : il
est fJutôt en relation avec le senti-
ment mrsiarchiste ou les sympathies
monarchiques de très nombreux Ita-
liens, et peut-être de la majorité d'en-
tre eux. Il est caractéristique que
même les journaux communistes
soient contraints de renseigner avec
de longs reportages leurs lecteurs sur
les faits et gestes de la famille des
Savoie.

Presque tous les journaux écrivent
l'ex-roi, l'ex-reine, Pex-palais royal.
Mais ce n'est qu'une formule. On s'est
passionné ici pour la question dynas-

tique belge. Et l'intérêt, la sympathie
éprouvée pour la famille régnante de
Grande-Bretagne est une diversion,
un dérivatif sentimental.

D'ailleurs les princesses sont con-
nues et aimées dans ce pays. La prin-
cesse Margaret-Rose voulut venir en
1949 passer ses vacances en Italie :
coup de tête, sans doute. Ce caractère
primesautier a plu ici. La princesse
est allée se baigner à Capri, a assiste
aux courses de Villa Glori et au
Grand Prix. L'an dernier, c'était le
tour de la princesse Elisabeth, qui
est devenue reine. Chacun, en Italie,
sait que les deux jeunes femmes rê-
vaient depuis longtemps de venir
dans ce pays, et on leur en sait gré.

Quant au sentiment monarchiste,
il n'a pas la possibilité en Italie de
trouver sa pleine expression. Il y a
des monarchistes dans tous lès par-
tis, mais les leaders sont en grande
majorité favorables à la République.
On l'a vu en 1946, lorsque les députés
républicains à la Constituante étaient
87 % et les voix demandant le main-
tien au Quirinal d'Humbert II, de
presque la moitié.

U y a certes un parti monarchiste.
U groupe ceux pour qui la question
institutionnelle prime toutes les au-
tres. Mais le parti monarchiste pro-
prement dit n'a que quatorze députés
à la Chambre. Pour se faire une
clientèle, il se livre à diverses ma-
nœuvres. U préconise des réformes
sociales avancées. Il s'est allié avec
le Mouvement social italien , à ten-
dances néofascistes et républicai-
nes (!). Le calcul consiste à affaiblir
suffisamment la majorité démo-chré-
tienne pour que celle-ci vienne à
composition dans la question institu-
tionnelle, et procède à un nouveau
plébiscite. Monarchie-Républi que.
Certainement, le plébiscite de 1946 se
déroula dans les conditions les moins
favorables à Humbert II. Selon les
meilleurs observateurs, le vote serait
aujourd'hui de 60 à 70 % en faveur de
la Monarchie. U se peut aussi que
dissous, le M.S.I. voie ses électeurs
passer en masse au parti monarchis-
te, devenu aussi l'expression du na-
tionalisme. En attendant , ce sont les
monarchistes qui se scindent. Le
prince Alliata et les autres monar-
chistes siciliens refusent de s'appa-
renter pour les prochaines élections
aux tendances totalitaires, quelle que
soit leur étiquette, et surtout à ceux
qui traitèrent de traîtres le roi et
Badoglio, non seulement pendant le
néofascisme, mais encore aujourd'hui.

Reste enfin l 'Union monarchiste,
qui groupe les monarchistes de tous
les partis. Ses relations avec le parti
monarchiste ne sont pas des meil-
leures.

L'espoir d'une restauration reste
donc fort mince, et l'Italie se trouve
un peu dans la situation de la France
aussitôt après 1870 , qui était en Répu-
blique alors que le sentiment roya -
liste prévalait encore. Il est fort
probable que l'Italie suivra la même
évolution , et que la République, au-
jourd'hui peu populaire, y prendra
BOOina, Plerre-E, BRIQUET.

/
SON ÉCONOMIE NE DÉÇOIT
PAS : 6 LITRES AUX 100 KM.
SA VITESSE NE DÉÇOIT
PAS : 100 KM. A L'HEURE.
SON CONFORT NE DÉÇOIT

PAS : 4 PLACES CONFOR-
TABLES PAR 4 PORTES.

SA SÉCURITÉ NE DÉÇOIT
PAS : TENUE DE ROUTE

EXEMPLAIRE , FREINS
PUISSANTS.

SON AGRÉMENT _̂^NE DÉÇOIT PAS : <J&$!fo
D I R E C T I ON  %Ê£T

LÉGÈRE , VIVES
REPRISES.

^̂ 3S?*W' FIDÈLE ET SÛRE, |

" « " R E N A U L T
F A M I L I E R E  A N O S  R O U T E S

ms&~m A M I E  DE N O S  M O N T A G N E S
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AUTOMOBILES RENAULT, 6, avenue de Sécheron, GENÈVE - Tél. (022) 2 71 45

H?

Concessionnaire : E. BAUDER, 5SA" ,, g

Tous les jours

filets
de perches

au magasin

LEHNHERR
FRÈRES

Soignez vos pieds
en confiant l'exécution
de vos

supports plantaires
au bandaglste - orthopé-
diste professionnel. Cha-
que support est établi in-
dividuellement selon la
conformation de votre
pied. Bien de commun
avec les anciennes mé-
thodes et supports ter-
minés de série.

Reber
bandaglste - Tél. B 14 5S

NEUCHATEL
Saint-Maurice 7

15 DE NEUCHATEL -^———————— 5 —̂11
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TEDDY SIDA VÉNUS ARA |
1.35 0.60 3.50 2.50 |

E l e  

paquet (50 litres d'eau) la boite de 500 gr. le bidon de 1 litre flacon et seringue <«|

ristourne à déduire ristourne à déduire ristourne à déduire ristourne à déduire J |

Lessive complète, adou- Poudre à nettoyer, en- Liquide pour parquets, Produit pour vitres, ^H
cit, lave, parfume et tretient ustensiles de nettoie, cire et polit en miroirs, etc., d'emploi j m

^a blanchit tout à 
la fois. cuisine, éviers, même temps facile et rapide >'

H^ baignoires, etc. ]H

Poussins
sélectionnés, de quatre
Jours, toutes races. —
S'adresser à S. Matthey,
parc avicole, XIII - Can-
tons, Henniez. Tél. (037)
6 41 68.

Pour l'achat
Pour l'échange

Pour
la réparation
d'un vélo

adressez-vous à

M. B0RJAND
POTEAUX 4

r ïumé roulé e

L

sans os

A V A N T A G E U X  i

Pousse - pousse,
berceau et chaise
d'enfant ainsi que
potager à bois
avec plaques chauf-
fantes, à vendre à bas
prix. Valangines 48.

A vendre quelques

machines
à coudre

d'occasion, bien revisées
et livrées avec garantie,
de Fr. 70.— à Fr. 350.—.
Facilités-de paiements.

H. Wettstein , Seyon 16,
Grand-Rue 5, tél. 5 34 24.

• 
jr».̂ **.̂ —*'—b

.̂ Sr SI vous dés irez être renseigné par nn j f e
JBÊpW spécialiste qui ne ménag e ni son temps \\j

4Èy  rd sa peine , voyez la Maison

JT S P I C H I G E R  n
JËffr 6, Place-dArmès - Neuchâtel

J&^ 
qm 

DU 11 AU 20 FÉVRIER
-fjfSr p résente une F J

V EXPOSITION DE ¦
\TAPIS D'ORIENT I

"^ÊW 
oû 

vous pourrez voir une sélection 
de 

pièces ^

#

8̂ k̂ dont le nouage, les dessins, les couleurs vous~y a W » x  enchanteront. «

B̂lk Même exposition à la Chaux-de-Fonds J|g
B̂ak 

du 21 févr ier  au 3 mars j S

X ~>CX,H..H J -1YA.U Ll.1 iLC I !

Ameublement neuf à vendre
se composant de :

quatre tabourets laqués ivoire, dessus
lino,

une table de cuisine assortie, avec
nécessaire à repasser ;

une salle à manger avec magnifique
buffet en noyer,

une table à rallonges et six belles
Chaises, ;

un milieu de chambre en moquette
laine,

un superbe lustre ;
une magnifique chambre à coucher

en bouleau doré ou foncé compre-
nant : deux lits jumeaux, deux ta-
bles de nuit, une belle coiffeuse à
décrochement, une armoire trois
portes dont celle du milieu galbée,
deux sommiers à têtes réglables,
deux protège-matelas, deux matelas.

un couvre-lits, un tour de lits en mo-
quette, un plafonnier et deux lam-
pes de chevet.

L'ameublement complet, livré franco domicile avec
garantie de dix ans, grâce à d'importants achats
faits avant les hausses, Fr. 3960.—, icha inclus. Nos
prix imbattables décident même les fiancés de Lau-

sanne, Berné, Bâle ou Zurich.
Fiancés, fixez aujourd'hui encore un rendez-
vous ; automobile à votre disposition.

Ameublements ODAC Fanti & ûie

Grande Rue 34-36 COUVET Tél- 9 22 21

Û 

Jeunes époux, Jeune» pires,
"élirez-vous sur la Tle à la

Caisse cantonale
/assurante populaire

NEUCHATEL,Jruo4uMaie,S
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Belle occasion. A ven-
dre un grand

radiateur électrique
S'adresser : G. Furrer,

avenue D.-Dardel No 11,
Saint-Blalse . •

Bœuf rôti
Bœuf bouilli
Bœuf ragoût

et Bœuf haché
toujours la meilleure
quailité à la Boucherie-

charcuterie

F. GUTMAKN
Avenue du 1er Mars

A VENDRE
une machine à coudre
Zig-Ziag « Mundlos », ma-
chine à écrire à bas prix.
On achèterait quelques
bonnes valises. Tél. 5 65 71

Occasion à saisir

PIANO
excellent, brun, de lre
marque, à vendre, en par-
fait état , belle sonorité,
superbe meuble, conservé
à l'état de neuf , 750 fr.,
rendu sur place avec bul-
letin de garantie , ainsi
qu'un beau petit piano
brun, 450 fr. Mme R.
Vlsoni Jardinière 13 ,
Tél. (039 ) 2 39 45, la
Ohaux-de-Fonds.

AVIS
aux propriétaires

d'immeubles

La grande quantité de neige accumu-
lée sur les toits risque de causer de
gros dommages aux maisons, du fait des
surcharges extraordinaires qu'elle occa-
sionne.

Les propriétaires d'immeubles sont in-
vités, afin de s'éviter des mécomptes, à
faire débarrasser la neige des toits avant
le dégel.

CHAMBRE D'ASSURANCE.

SKIEURS

Vue-des-Alpes
CET APRÈS-MIDI

Départ : Place de la Poste à 13 h. 30

Autocars WITTWER m 5 26 es

Propriétaires, gérants
Vos travaux de ferblanterie

revisions
par

USINE DECKER S A
NEUCHATEL

Jeunes filles et volontaires
femmes de chambres, bonnes d'enfants, cuisi-
nières pour malsons particulières, hôtels et
pensionnats, ainsi que Jeunes gens pour la
campagne, magasins et hôtels seront trouvés
rapidement par une annonce dans le

Zofinger Tagblatt
à Zofingue, grand Journal quotidien du can-
ton d'Argovie et Feuille d'avis de la Suisse
centrale. Cet organe offre , grâce à son fort
tirage, une publicité des plus efficaces dans
le canton d'Argovie et toute la Suisse centrale.

1 A DAI I O E > DÈS AUJOURD'HUI A 15 H. ET 20 H. 30 <=3
î  HrUib v Vendredi, samedi, dimanche, mardi et mercredi : M A T I N É E S  à 15h.

1 Un film p alp itant de Maurice Cloche # »  |

1 PHI L IPPE LEMÂIR E • VIYI GIOI & Û f̂c
1 CARLO NINCHI • NICOLE FRANCIS ^̂ ^WJ
$&¦$. > ÂÊ*\ ¦ ' ¦ ' ' H«Y 1H ¦SÉi&Y ^̂ m£p^

g d'après le roman si connu de XAVIER DE MONTÉPIN
1 l iffffîlfiHiwiiïïwffiB "'"'fT -̂ T̂Hr'i Prière de retirer vos places d'avance, s. v. p. — Tél. 5 21 12

H Une aventure extraordinaire, prodigieuse, poignante

î En ULY»- LE MAÎTRE DE LASSIE
! I;';' ^̂ Ê ' av ec

I 31/ Lundi àus s. Edntund GWENN Donald GRISP Tom DRAKE Janet LEIGH et « LASSIE »
| | PARLÉ FRANÇAIS | ENFANTS ADMIS | EN TECHNICOLOR |
re9*lM3^HfiKBuHar<n ^H* A^u2eu£EB3flE . ¦ - SSlBffi .. H IIMO  ̂r̂ Dtâ fifl S !¦¦¦¦ > J• Zlfw*«B^«JA-- M«r*ï v.ifi A-,ii ikld IBHH HHHH

Echange
Jeune homme, 16

ans, habitant Zurich,
oherohe échange com-
me pensionnaire avec
Jeune homme ou
Jeune fille (romand)
pour une année. —
Office de placement
pour mineurs de l'E-
glise protestante, 56,
Alfred Escherstrasse,
Zurich.

r >

Société de Banque Suisse
Messieurs les actionnaires sont convoqués a, la

80™ Assemblée générale ordinaire
qui aura lieu W

vendredi 29 février 1952, à 3 heures de l'après-midi,
au siège social, 1, Aeschenvorstadt, à Bâle

ORDRE DU JOUR :
1° Rapport annuel ert reddition des comptes de l'exercice 1951.
2" Rapport de» oorabrôleuim.
3° Délibération sur :

a) l'approbation du rapport et des comptée annuels ;
b) la décharge aux organes d'Administration et de Direction ;
c) la répartition du bénéfice de l'exercice, le montant du dividende

et la date de son paiement.
4" Election des contrôleurs.

Les actionnaires qui désirent assister à, l'assemblée générale ou s'y
faire représenter sont priés de déposer leurs actions, ou un certificat
de banque reconnu suffisant , au plus tard Jusqu'au

mardi 26 février 1952

auprès de la Société de Banque Suisse
à Bàle , Zurich, Saint-Gall , Genève , Lausanne ,

La Chaux-de-Fonds , Schaf fhouse , Bienne , Londres , New-York ,
Chiasso , Hérisau , Le Locle , Nyon , Zof ingue ,

Ai g le, Bischofszell , Morges , Rorschach,

contre remise d'un récépissé et de la carte d'admission. Les dépôts ne
pourront être retirés qu'après l'assemblée générale.

Les actionnaires peuvent se procurer aux guichets de la Société de
Banque Suisse les formules des dits certificats de dépôt.

Le bilan et le compte de profits et pertes au 31 décembre 1951
avec le rapport des contrôleurs, le rapport de gestion et les proposi-
tions concernant l'emploi du bénéfice net seront à la disposition des
actionnaires aux domiciles précités, à partir du 19 février 1952 .

Bâle , le 6 février 1952.

Le Président du Conseil d'Administration :
Rod. Speich.

 ̂ y

LIBRAIRIE REYMOND, NEUCHATEL
EXPOSITION

ILSE VOIGT
HUILES - PAS TELS

POINTES SÈCHES - DESSINS
DU 9 au 29 FÉVRIER 1952

E n t r é e  l i b r e

Conservatoire de musique de Neuchâtel
subventionné par l'Etat et la Ville de Neuchâtel

Semestre d'été
15 février — 15 juillet

Piano, violon,' violoncelle, chant, flûte,
clarinette, cuivres, etc.

Nouveau cours de piano par M. Roger Boss, professeur.
Cours d'ensemble pour débutants (violoncelle), Instruments à

disposition.
Cours et classe d'ensemble pour débutants (violon).
Nouveau cours de cuivres par M. Claude de Ooulon, professeur.
Cours d'ensemble de diction par M. Samuel Puthod.

Solfège — Rythmique
Danse classique, leçons privées et en cours, Débutants, Jeunes

filles et dames.

Renseignements et Inscriptions au Conservatoire de Musique
Faubourg de l'Hôpital 106 - Tél. 5 20 52

Secrétariat ouvert chaque Jour, sauf le samedi, de 14 à 18 heures
Le directeur : Adrien CALAME.

— ¦̂—— ^̂ —— 14 II 52 —^̂ —

Chez le TAILLEUR de la CLINIQUE D'HABIT S
Immeuble Chaussures Royal - Tél. 5 4123 - NEUCHATEL

Un MANTEAU pour 68.- Un COMPLET pour 78.-
RrnnnmîcPT Ne dépensez pas 250 fr. et plus pour l'achat d'un vêtementj_,cuiiuuiisez,... neuJ puisque avec un RETOURNAGE vous avez votre vieux200 fr. avec un complet ou votre vieux manteau (hiver ou ml-salson) qui

retournage revient comme neuf, pour 68 fr. le manteau, 78 fr. le complet.
C n nf i t x - r  nu tnillour le nettoyaqe de vos habits et la remise en état,v^uui ici au laiiicur, ît : bas de pantalons, poches, retournage de cols,
bas des manches, stoppages.
TRANSFORMATIONS et remise à votre taille d'un vêtement échu par héritage.

Pltteloud, tailleur.

CONFIEZ LA
RÉFECTION DE

j^^
/=j VOS 

FAÇADES

NEUCHATEL̂ JjjJJ^

Voiture double commande

GARAGE DU LITTORAL
Manège 51 - Tél. 5 26 38 - H. Segessemann

SERVICE DES CUISINIERES A GAZ ET A BOIS m

« £e Mae » i
VENTE et ENTRETIEN l|§

Magasin : Rue Pourtalès 4, Neuchâtel "ém
Tél . 5 67 57 gg

[Au 
Café-Restaurant des Halles |

pas d'orchestre sensationnel g
maïs un as p

comme chef de cuisine 1

Gril» è ton
outillage moderne

ê son
grand choix
de caractère!

d ton
riche asaortimenl

de pap ier»

'IMPRIMERIE CENTRALE
Rue dn Concert 6

vaut donnera
tonte satisfaction

l̂ ajj |̂  ̂asg L J 1  Ĥ k^ Ĵ I "*ti k i i_ ™xs ^Jtijl£ ^*j M ij ,
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Monsieur Christian BÛRKI et famille M

très touchés des nombreuses marques fle sym- H
pathle et des envols de fleurs qu'ils ont reçus I
pendant ces Jours de deuil, adressent a touies B
les personnes, l'expression de leur profonde B
reconnaissance. H

Rochefort, le 12 février 1952. j

Les parents de m
Mademoiselle Marguerite POCHON Ef

au Brésil, & Auvernier et en Australie, ramer- I
cient bien sincèrement toutes les personnes qui I
leur ont témoigné de la sympathie pendant I
ces Jours de deuil. f]

Pour vos
réparations

de

pendules
neuchâteloises

anciennes et modernes
Régulateurs,

Réveils
et montres
adressez-vous a

H. VUILLE
Horloger-Bijoutier

! Vls-a-vis
du Temple du bas

NEUCHATEL
(Se rend â domicile)

la prairie
son assiette sur le

pouce à Fr. 2.—
Poitrine de veau

farcie
Choux hachés

Pommes nature

A VENDRE
pour cause de départ : ta-
ble ronde noyer, vélo de
dame, remorque vélo
pliante, pousse-pousse
clair, canne à roulettes ,
seau à charbon, carrelets
de bols, planches. S'a-
dresser:

samedi 16 février
Tél. 5 45 52 ou Favarge 4,
3me étage, à droite.

Lit d'enfant
en bols. S'adresser: Parcs
No 157, entresol.

ASPIRATEUR
marque « Electrolux » ,
grand modèle, usagé mais
en bon état, à vendre
pour 135 fr. Tél. 5 23 13,
Neuoh&tel.

A vendre une

cuisinière
è, gaz émaillé blanc. —
Prix: 80 fr. Tél. 5 19 69.

Excellents

filets
de dorsch \

frais
panés et non panés

LEHNHERR
FRÈRES

A vendre d'occasion une

CUISINIÈRE
Â GAZ

Prix: 40 fr. Demander l'a-
dresse du No 284 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

CAFÉ
DU THEATRE

Service
assiette-brasserie

et quand même
b i e n  m a n g e r

| Nos
1 permanentes
I à froid
m une

J RÉUSSITE

La Grappilleuse
(an haut des Chavannes)
se recommande toujours
pour meubles, vêtements,
lingerie, lainages, Jouets,
etc. Elle envole son com-
missionnaire à domicile.
On peut téléphoner au
No 5 26 63. Merci d'avance

p̂ —¦—¦—¦—^

Saucisses
a rôtir
de porc

et de veau
tous les matins

fraîches
BOUCHERIE

CHARCUTERIE
Leuenberger

Trésor Tél. 5 21 20



La troisième fournée du débat
au Palais-Bourbon

sur l'armée européenne

UN PROJET CONTROVERSE

PARIS, 13 (A.F.P.). — Poursuivant
mercredi matin le débat sur l'armée
européenne , l'Assemblée nat ionale a
entendu l'exposé de M. Pierre-Henri
Teitgeu, député du M.R.P.

Les Américains, a-t-U déclaré, ont lan-
cé l'idée du réarmement de l'Allemagne.
C'est pour dépasser cette question que la
France a proposé une armée européenne.
Nous sommes aujourd'hui au carrefour de
quatre routes. Deux mènent â l'abîme :
la reconstitution de la Wehrmacht et le
repli américain. La troisième est celle d'un
nationalisme chimérique. La quatrième
est celle de l'armée européenne.

Après avoir développé chacune de
ces perspectives, M. Teitgen ajoute :

Voter contre l'armée européenne, c'est
accepter ou la Wehrmacht ou la stratégie
périphérique. Notre choix est fait.

L'orateur montre alors comment la
quatrième soil utiom, l'aimée européen-
ne, sert la défense de la France et sert
la paix.'

Il nous faut 50 divisions pour garantir
notre sécurité. Où les trouver en dehors
de l'armée européenne ? Avons-nous les
moyens matériels d'assurer seuls notre dé-
fense ?

Après une controverse avec le géné-
ral de Monitsabert , député du R .P.TT.,
sur les termes d'intégration et do coa-
lition , M. Teitgen conclut en af f i rmant
que «l'armée européenne crée 'les con-
dition» d'un règlement pacifique entre
l'est et l'ouest. Pour négocier aveo la
Russie, il faut établir l'équilibre des
forces. Toute autre politique est celle
de la chimère ».

L'opposition gaulliste
Dernier orateur inscrit dans la dis-

cussion générale sur ce projet , M. Phi-
lippe Barras, .député du R .P.P., s'est
d'abord demand é de quelle Europe il
était question lorsqu'on parfait de
« faire l'Europe ». Il a déclaré quo le
terme « Europe » lui paraissait « assez
abusif », s'agissamt de la France, de
l'Allemagne, de l'Italie et du Bénélux.
L'erreur, à son avis, « n 'est pas d'es-
sayer de parvenir à ces grandes asso-
ciations. Elle est de les construire sur
des bases qui ne sont peut-être pas les
bonnes. Et , a-t-il ajouté, ' iil n 'y a pas
de raison de ne pas le dire à nos inter-
locuteurs américains ».

Une intervention
de M. Bidault

¦ M. Georges Bidault, ministre de la-
défense nationale, a déclaré, mercredi
après-midi à l'Assemblée nationale que
l'abandon du projet d'armée européen-
ne risquerait de donner au momie l'im-
pression d'un signe d'inquiétude et de
fléchissement de la France, d'un man-
que de confiance en elle-même.

Ce qui est en cause, c'est la volonté de
la France" de poursuivre la politique dti- "
nificatlon européenne dans laquelle elle
s'est engagée avec l'assentiment du Par-
lement et de l'opinion .

M. Bidault a reconnu que pour l'armée
française, l'intégration à l'armée euro-
péenne était chose difficile et délicate. Il
a affirmé cependant que pour compren-
dre la position du gouvernement devant
l'armée européenne, il était indispensable
d'avoir conscience des trols nécessités sui-
vantes : primo : éviter sur la frontière oc-
cidentale la multiplicité et la convergen-
ce des périls ; secundo : commencer la
construction de l'Europe et tertio : éviter
le danger de ce qui a été appelé : « la
stratégie périphérique ». M. Bidault a
poursuivi : « Le gouvernement fait donc
appel au Parlement par delà toutes les

divergences pour qu'il affirme la volonté
française de construire l'Europe et d'as-
sumer courageusement les risques et les
responsabilités de cette grande entre-
prise ».

En terminant, le ministre a mis
l'assemblée en présence de l'alternati-
ve entre les termes de laquelle elle doit
se décider . <t Vous avez à choisir entre
l'intégration et la coalition . Ce choix
sera probablement sans retour. »

Trois ordres du jour
en présence

Après l'exposé de M. Bidault cm en-
ten d M. Daniel Mayer (socialiste), qui
défend là priorité en faveur de l'ordre
du Jour socialiste et insistant sur l'es-
poir . d'un règlement pacifique entre
l'Est et l'Ouest .

Puis, M. René Pleven (TJ.D.S.R.) dé-
fend la priorité pour l'ordre du jour
qu 'il a signé avec M. Yvon Delbos (ra-
dical-socialiste).

Le général Koenig (R.P.F.) vient en-
suite défen dre le texte du Rassemble-
ment contre « un projet inexistant ».
Il insiste particulièrement sur l'obli-
gation où se trouve la France de con-
clure un accord politique avec l'Alle-
magne avant toute renaissance de sou
armée. Il réclame également la créa-
tion d' une  Conféd ération européenne.
« Le R .P F. pourra être amen é, précise
l'orateur , a apporter ses voix à l'ordre
du Jour socialiste. »

M. Faure définit à nouveau
la position du gouvernement

PARIS, 14 (A.F.P.). — Dès la reprise
du débat sur l'armée européenne à
l'Assemblée nationale à 21 h. 30 (gmt),
M. Edgar Fauire â pris la parol e pour
définir la position du gouvernement
français. Le discours de M. Faure a
porté sur les trois questions suivantes :
construction de l'Europe, rapports
franco-allemands, défense nationale.

Le projet s'intègre, a-t-il dit, dans
une politique qui vise à la construc-
tion de J'Europe . L'idée européenne
est de nature à réunir la plus large
audience.

Certains orateurs, poursuit M. Faure,
nous ont demandé d'ajourner toute dé-
cision , de suspendre le mouvement en
cours Jusqu 'à la vérification d'un dernier
appel à la paix. Cet appel, la plus haute
instance de ce pays l'a lancé. La France
est disposée à le lancer à nouveau. Mais
Je ne puis accepter la formule du « der-
nier appel » car cet appel à la concorde
est pour nous constant.

Nous pensons qu'il est possible de réu-
nir dans la paix les nations qui étalent
unies dans la guerre. Pour que cet ap-
pel soit entendu!/ il faut qu'il soit pro-
noncé par la France et non par une por-
tion de l'assemblée. Une bataille sur les
ordres du ' jour serait inadmissible. Il est
indispensable que nous cherchions à dé-
gager une large majorité pour soutenir la
politique étrangère de la France et pour
lancer solennellement à toutes les nations
cet appel nécessaire.

Le président du Conseil
est autorisé à poser

la question de confiance
PARIS, 14 (A.F.P.). — Le Conseil des

ministres a autorisé le président du
Conseil à poser la question de confian-
ce s'il le Jugeai t onportun dans le dé-
bat en cours à l'Assemblée nationale
sur l'armée européenne.

Miu^se. — DcnisD, io. jL.es ui ij &eaius
de la Fédération suisse du tourisme ont
orienté la presse, mercredi, sur les pers-
pectives du tourisme suisse à la suite
des récentes restrictions imposées en
Angleterre et cn France en matière de
devises touristiques et sur les contre-
mesures envisagées.

Nous reviendrons demain sur les me-
sures proposées par les dirigeants du
tourisme suisse.
twssss/rt&ssy/s/sssssss ^^

Xj ii situation du tourisme
a T3CT3XT17 1Q T .. „ J ! ..î ,.„ ,. ~* „

Communiqués
Conférence d'André Chamson

M. André Chamson n'est certes pas in-
connu eu notre ville. Chacun a encore
présent à l'esprit la conférence remarqua -
ble que le romancier cévenole donna en
nos murs il y a deux ans. Dans le cadre
des conférences de Belles-Lettres, il par-
lera lundi 18 février , à l'Aula de l'univer-
sité , sous le titre « Liberté et maîtrise »
du problème pouvant opposer un homme
de 50 ans à la Jeunesse actuelle.

Ou soleil
dans vos bronches !

Il faisait mauvais temps et vous
vous êtes enrhumé. Votre nez coule ,
vous resp irez dif ficilement. N'atten-
dez pas plus longtemps. Dès ce soir ,
dans un bon grog, prenez deux
cuillerées à souipe de l'actif SIROP
DES VOSGES CAZÉ , il calmera vo-
tre toux et dégagera vos bronches.

De trois à quatre cuillerées à
soupe par jour , à prendre de pré-
férence dans une boisson chaude.
En vente , pharmacies, et droguTies.

Emissions radiophoniques
Jeudi

SOTTENS et télédif fusion : 7 h., Radio-
Lausanne vous dit bonjour et gymnasti-
que. 7.15, inform. 7.20, concert matinal.
11 h„ de Beromunster : émission com-
mune. 12.15, le quart d'heure du sportif .
12.35, Victor Silvestre et son orchestre.
12.45, signal horaire. 12.46, inform. 12.55,
Chantez en voyageant... 13.10, l'écran so-
nore. 13.40, œuvres d'Edouard Grieg. 16.29,
signal horaire. 16.30, de Beromunster :
émission commune. 17.30, Bach et Mo-
zart interprétés par le pianiste Ventslslav
Yànkoff. 18 h., le plat du Jour. 18.10,
une œuvre de Tchaïkovsky. 18.30, pein-
ture et son temps. 18.40, Max Schônheer
et son orchestre viennois. lS.SSvye m^pro-
dans 7la vie. 10.13, l'heure exacte, lfc-14, ,
le programme de la soirée. £9.15; inform. '
1&25, le miroir du temps. 19.40, la Ctiaîne
dû bonheur. 20 'li., le feuilleton : ' « Le
chevalier de Maison-Bouge ». 2Q.30 , Bour-
vll à Lausanne, spectacle de - variétés.
21.10, les laïus de Gilles. 21.25, concert
par l'Orchestre de chambre de Lausanne
et le Chœur « Motet de Genève ». 22.30,
inform. 22.35, d'Oslo : les Vîmes Jeux
olympiques d'hiver. 23 h., Badio-Lausan-
ne vous dit bonsoir.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 8.15
et 7 h., inform. 10.15, chansons de
scouts. 10.20, plantations de cannes à
sucre à Zambèze. 10.50 , musique sud-
africaine. 11.50, le courrier de Berne.
12.05, duos d'accordéon. 12.30 , inform.
12.40 , l'heure gaie. 13.40, l'Orchestre
Leutwller. 14 h., Cole Porter pt"P. Kreu-
der. 16 h., Lass die Jahre reden. 16.30 ,
Lleder de Wolf et Reger , et musique ro-
mantique nouvelle pour orchestre, 17.30,
nous visitons un centre d'élevage de re-
nards. 17.50, l'Orchestre récréatif de Baie.
18.20, voyages en Yougoslavie. 19 h., mu-
sique populaire yougoslave. 19.30, inform.
20 h., Sonate op. 19, de Bachmanlnov.
20.30 , Der Teufel , pièce de Neumann,
21.20, concert par le Radio-Orchestre.
22.15, inform. 22.20 , d'Oslo : les Jeux
olympiques d'hiver.

CHK^ET BU J©SÏK
Cinémas

Palace : 15 h. et 20 h. 30. Samson et Ba-
illa.

Théâtre : 20 h. 30. Doctoresse de mon
cœur.

Rex : 20 h. 30. L'homme qui en savait
trop.

Studio : 15 h. et 20 h. 30. Garou-Garou,
le passe-muraille.

Apollo : 15 h. ot 20 h. 30. La porteuse de
pain. . . .  . - -— ' ' -i'

SMB* i@s ondes italiennes
ROME , 13. [— Depuis un certain temps ,

l'Italie est l'objet d'une propagande ra-
diophonique étrangère intense. En ef fe t ,
huit stat ions étrangères d i f fusen t  jour
pour jour des nouvelles et des commen-
taires en italien.

Les stations de radio les plus actives
sont celles de Moscou , Varsovie , Pragu e
et Budapest.

Du côté occidental , il y a lieu de si-
gnaler les émissions de «La voix de
l'Amérique » et de Radio-Londres.

Entre le groupe de droite et de gau-
che, il y a lieu d'intercaler le service
italien- de Radio-Madr id et Radio-Ankara.

Comme la radin i tal ienne combat à
son tour les émissions en question , il en
résulte sur les ondes de la Péninsule
une véritable polémique radiophonique .

En AUTRICHE, une avalanche a
enseveli hier après-midi deux ouvriers
qui travaillaient au déblaiement d'une
route dans la province de Salzbourg,

Aux INDES, le premier ministre
N ehru a été réélu à Allahabad .

En POLOGNE, trois Polonais accu-
sés d'espionnage ont été condamnés à
mort.

En TUNISIE, 1483 personnes ont été
arrêtées jusqu'à présent.

Aux ETATS-UNIS, le Noi r Charles
Davies qui avait été condamné à H
mois do prison par la Cour pénale fé-
dérale pour avoir fourni des informa-
tions politiques à dos agents du séna-
teur MacCitrthy a intenté au sénateur
un procès en dommages-intérêts Por-
tant sur une indemnité do 100,000 dol-
lars.

Autour du monde
en quelques Signes

L'Inflammation de la prostate provoque:
envies impérieuses et fréquentes, brûlures
du canal , élancements, rétention. A cette
affection on oppose aujourd'hui le traite-
ment magnésien au moyen des Dragées de
Magnogène. Très vite , l'Inflammation se
calme, la prostate diminue de volume, les
brûlures s'apaisent, les mictions redevien-
nent normales. On note aussi une grosse
amélioration de l'état général. Enfin , chez
les prostatiques opérés, les Dragées de Ma-
gnogène provoquent un rapid e relèvement
des forces et rétablissent le fonctionne-
ment cle la vessie.
En vente dans les pharmacies et drogueries

Avertissement aux
prostatiques

Les sp orts
SKI

Concours de ski
de Saint-Sulpice

(e) Le Ski-Club de Saint-Su.lpice a or-
ganisé uin concours qui a eu lieu di-
manche après-midi. Pour une fois, la
neigo fu t  abondante ; il y en eut même
trop, de sorte que les épreuves, fixées
au samedi , furen t renvoyées au len-
demain ! Voici les principaux résul-
tats :

Descente : 1. Bené Ray ; 2. Gilbert Lan-
dry ; 3. Ernest Barazuttl
Slalom : 1. Gilbert Landry ; 2. Ernest Ba-
razuttl ; 3. Frédy Vaucher,

Classement combiné : 1. René Ray, 2 ,19 ;
2 Gilbert Landry, 6,69 ; 3. Ernest Bara-
zuttl , 14.59.

Externes : descente ct slalom : 1. Fran-
cis Lebet ; 2. André Brognard ; 3.' Pierre
Jeanneret

Concours du Ski-club
de Dombresson • Villiers

(c) Le Ski-Club « Chasserai » de Dom-
bresson - Villiers a organisé dimanche
son concours annuel dç descente Chuf-
fort -i Vil liens, auquel ont pris part
quelque 02 skieurs. Voici les princi-
paux résultats de cette belle course :

Juniors invités. — 1. René Besson,
4' 52"3 ; 2. Rémy Scheurer, 5' 6"4 ; 3. Otto
Niederhauser , 5' 15"4.

Juniors club. — ' 1. Predy Stauffer ,
4' 27"7 ; 2. René Sohwendimann, 4' 39"6 ;
3. Marcel Nicole, 5' 13"5.

Seniors invités. — Phil. Hourlet , Son-
viller , 4' 49"3 ; 2. M. Vuillemin , les Hauts-
Geneveys, 4' 56"4 ; 3. A. Meylan, Fontaine-
melon , 5' 6"2.

Seniors club. — 1. Daniel Diacon ,
4' 28"9 ; 2. Alcide Geiser , 4' 50'1 ; 3. Otto
Barfuss. 5' 5"6.

Seniors II club. — 1. M Seiter , 5' 59"8 ;
2. J. Betrix , 6' 29"5.

Dames invitées. — l. Marguerite Besson ,
5' 28"6 ; 2. Marie Besson, 6' 16"6.

Dames club. — 1. Pierrette Blandenier ,
7' 36"3.

Organisation de jeunesse. — 1. Jacques
Aeby, 5' 8" ; 2. Claude Aeby, 5' 17"2 ; 3.
Jean-Pierre Haemely, 5' 50"1.

Signalons quo le challenge de la so-
ciété a été gagné par le jeune Frédy
Stauffer , du Pâquier.

ESCRIME
Brassards de fleuret

et d'épée
(sp) Merc red i soir, à la salle Bussière,
les brassards de fleuret et d'épée du
mois de février ont eu lieu . Ces ren-
contres ont vu la participation de nom-
breux tireurs. En voici les résultats :

Fleuret. — ler E. Anrig, 16 points, 12
touches, après barrage ; 2 W. Haag, 16,
14 ; 3 Ch. Treyvaud , 14, 18; 4, A. Méau-
tis 12, 19 ; 5. D. Bourquin , 12, 24 ; 6. A.
Berthoud, 8, 27 ; 7. P. Juillcrat, 6, 31.

Epée. — ler Oh. Treyvaud , 8 points , 1
touché ; 2 J. Bitter, 6, 5 ; 3. W. Haag, 4,
6; 4. A,. Ptofi£, a..ai 6. A, MéâUtaa.-arflâi

Ali tâahar Pacha envoie
un message au chef

du Foreign Office
LONDRES, 13 (Reuter). — Abdel Fat-

tah Amr Pacha , ambassadeur d'Egypte
en Grande-Bretagne, a eu un entret ien
mercredi soir avec M. Eden , chef du
Foreign Office, à qui il a remis un
message d'Ali Maher Pacha , premier
ministre.

L'entretien a duré 1 heure un quart.
Quelques progrès ont été réal isés,- .

Le porte-parole a ajouté que Amr
Pacha devrait voir encore une fois M.
Eden avant que celui-ci ne part e pour
Lisbonne.

Des arrestations au Caire
LE CAIRE, 13 (A.F.P.). — Soixante-

quinze personnes ont été arrêtées, au
cours des dernières vingt-quatre heu-
res sous l'inculpation de pillage, port
illégal d' armes, recel de marchandises
volées au cours des émeutes du. 26 . .j an-
vier . Des quantités de marchandises
ont été retrouvées comprenant des -piè-
ces de tissus, des pièces de rechange
d'automobiles, des postes de radio , des
parfums, des caisses de cacao et de
thé, etc. . ''¦'- ' '• - --'V

Les troupes britanniques
évacuent le quartier arabe

d 'Ismàilia
LE CAIRE, 13 (A.F.P.). — Les- trou-

pes britanniques ont évacué partielle-
men t le quartier arabe d'I&maïlia
qu'elles occupaient depuis trois semai-
nes et les habitants ont été autorisés
à regagner leurs domiciles.

Des dispositions pour un retour à
l'état normal dans la ville ont été pri-
ses par le généra l Erskine, d'entente
avec le gouverneur égyptien de la zone
du eanal.

L 'ambassadeur d 'Angleterre
chez le roi Farouk '.

LE CAIRE, 13 (Reuter). — Il ressort
du bulletin oublié mercredi soir par la
cour que le roi Farouk a reçu au cours
de la journée sir Ralph Stevenson, am-
bassadeur de Grande-Bretagne. C'est
le roi qui aurait demandé à sir Steven-
son de venir au palais Abdin. i

L'entrevue a duré 45 minutes.
Les observateurs du Caire présument

que cette rencontre était destinée à
préparer la reprise des négociations
anglo-égyptiennes.

Un message du gouvernement
de l'Allemagne orientale

aux puissances occupantes
pour demander la conclusion

rapide d'un traité de paix
BERLIN, 14 (Reuter). — Le gouverne-

ment de l'Allemagne orientale a adressé
aux puissances occupantes , FU.R.S.S- la
France, la Grande-Bretagne et les^BSits-
Unis ,' par l'intermédiaire de leurs "repré-
sentants à Berlin , un message pour de-
mander la conclusion rapide d'un traité
de paix, en insistant sur le danger de
guerre très grand que constitue le projet
de remilitariser l'Allemagne occidentale,

Une copie de ce message a été envoyée
à Bonn avec une note invitant le gou1
vernement fédéral à appuyer cette dé-
marche , « dans l'intérêt du peuple alle-
mand ».

On nouveau ministre
de l'inférieur en Perse
TÉHÉRAN , 14 (Reuter). — Allaha Yar

Saleh , président de la Commission mixte
dés pétroles , a été nommé ministre de
l 'intérieur sur proposition de M. Mossa-
degh , chef du gouvernement.

Cette commission , rappelons-le, est un
organisme autonome. R donne au gou-
vernement , au sujet de toutes les ques-
tions soulevées par l'affaire des pétroles,
des avis qu 'il est tenu de suivre. .-.'

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Comment Deubelbeiss
fut arrêté

Deubelbeiss et son complice étaient
étroitement surveillés depuis samedi
dernier , ce dont ils n'avaient pas l'air
de se douter. Après entente avec l'em-
ployeur de Deubelbeiss , ce dernier fut
envoyé dans un magasin du Lebensmit-
telverein pou r y faire un achat ; à ce
moment , l'immeuble et toutes les voies
d'accès étaient bloqués par la police.
Deubelbeiss s'acquitta de sa mission...
non sans voler encore un flacon d'eau
dentifrice « Binaca » . Mais une vendeuse
avait pris le gangster en flagrant délit,
sur quoi celui-ci rendit son flacon. A
peine ressorti , il fut  entouré de plu-
sieurs détectives , auxquels il se livra
sans opposer de résistance.

On s'est peut-être demandé pourquoi
l'arrestation n 'avait pas été opérée au
domicile de Deubelbeiss ou dans l'atelier
où il travaillait. La réponse est bien
simple : hors de chez lui , en faisant ses
commissions , Deubelbeiss n'était sans
doute pas porteur d'une arm e, et cette
supposition s'est montrée exacte.

J. Ld.

Nouveaux détails
sur les assassins

de Bannwart

C O U R S  D E  C L Ô T U R E

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 12 fév. 13 fév.

Banque Nationale . . 790.— d 790.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 740.— o 735.— d
La Neuchâteloise as. g. 1100.— d 1100.— d
Câbles élec. Cortaillod 7600.— d 7600.— d
Ed. Dubied & Cie . . 1350.— 1350.— d
Ciment Porttand . . . 2625.— d 2625.— d
Tramways Neuchâtel . 520.— d 520.— d
Suchard Holding S.A. 425.— d 425.— d
Etablissent Perrenoud 525.— d 525— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 103.— d 103.— d
Etat Neuchât. 314 1938 101.25 101.25 d
Etat Neuchât. 3H 1942 103.25 d 103.60
Com. Neuch. 3V4 1937 100.50 d 100.50 d
Com. Neuch. 3'4 1947 101.25 d 101.25 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.50 d 102.50 d
Tram. Neuch. 3'A 1946 101.25 d 101.25 d
Klaus . . . .  314 1938 101.— d 101.— d
Suchard . . . 3% 1950 99.— d 99.50
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

Bulletin de bourse
ZURICH Cours du

OBLIGATIONS 12 fév. 13 fév.
8 M % Fédéral 1941 102.-% 102.—%
8 % •/. Féd 1948, avrl; 104.40% 104.20%
8% Fédéral 1949 . 101.65% d 101.65% d
8 % C.F.F. 1903, diff. 103.25% 103.10% d
8 % C.F.F. 1938 . . . 101.35% 101.30%

ACTIONS À-a T „ Y ,a >
Dnlon Banques- Suisses 1138.— 1140.—
Société Banque Suisse 918.— 922.—
Crédit Suisse . . . 949.— 949.—
Electre Watt . . . .  949.— 944.—
Motor-Colombus

de Fr. 500.— . . . 840.— 840.—
S. A. E. G., série I . . 50.- d 50^
Italo-suisse, prtv . . . 88 % d 89.—
Réassurances, Zurich . 6610.— d 6640.—
Winterthour Accidents 5O00.— 5000.—
Zurich Accidents . . 8410.— d 8426.—
Aar et Tessin . . . ,1225.— d 1225.- d
Saurer 1090.— 1095 —
Aluminium . . ..  2490.— 2490.—
Bally 830.— 832.-
Brown Boverl . . . 1205.— 1202.—
Fischer 1230.— 1225.-
Lonza 1068.— 1055.—
Nestlé Allmentana . . 1785.— 1783.—
Sulzer 2290.- 2290.- d
Baltimore 80 % 79 %
Pennsylvanta . . . .  81.— 81.—
Italo-ArgenUna . . . 31.— 30%
Royal Dutch Cy . . . 311.— »10.—
Sodec 32 -X 32.-
Standard OU . . .  . 355.— 354.—
Du Pont de Nemours . 384.— 383 %
General Electric . . 252.— 250.—
General Motors . . . 228.— 227 % d
International Nickel . 206.— 207.—
Kennecott . . . . .  380.- 378 ',4
Montgomery Ward . 281.— 281.—
National Distillers . . 135 V, 135 —
Allumettes B. 52 % 52.-
0. States Steel 177 V„ 176 —

BALE
ACTIONS

3tba 3500.— 3485.—
Scùappe 980.— d 980.-
Sandoz 3620.- 3600 —
Geigy, nom 2950.— d 2950.— d
Hoffmann - La Roche

(bon de Jce) . . 6400.— 6425.—

LAUSANNE
ACTIONS

B C Vaudoise . . . 790.- 792.50
Crédit F. Vaudois . . 790.— 792.50
Romande d'Electricité 455.— d 455.— d
Câb'.ierles Cossonay . 2925.— d 2925.— d
Chaux et Ciments . 1100.- d 1100.— d

GENÈVE
ACTIONS

Ameroseo 136.— 136 H
Aramayo . . ... . 27 % 28 V-i
Ohartered . . . . .  38.- , 38.- d
Gardy . . . . . .  207.— d 207A- d
Physique, porteur . . 300.— 300.—
Sécheron , porteur . . 570.— 570.— d
\ K. F 290.- 290 —

Billets de banque étrangers
du 13 février 1952

Achat Vente
France — -03 —-97
O.S.A 4.34 4.33
Angleterre . .. .  8-80 10.10
Belgique 7.70 8.10
Hollande 102.50 106.—
Italie —.62 % —.65 Vi
Allemagne . . ..  85.50 88.—
Autriche 13.10 13.70
Espagne 8.20 8.75
Portugal 14.20 14.75

Marché libre de l'or
Pièces suisses 40.—/41.—
françaises 40.50/41.50
anglaises 50.50/52.—
américaines 9.40/10.30
lingots 5425.—/55O0.—

Icha non compris
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Emprunt 3 %
de l'Etat de Bâle-Ville

L'Etat de Bâle-Vllle contracte un em-
prunt 3 % de 35,000,000 de francs destiné
à la consolidation de dettes flottantes, au
financeraient de constructions de bâtiments
scolaires de ponts et à l'achèvement de
l'aérodrome de Blotzhelm ainsi qu 'a, fi-
nancer li participation du canton à la
construction d'usines hydro-électriques.
L'emwriuit est divl&è en 35,000 obligations
de 1000 fr., au porteur. Le prix de sous-
cription est fixé à 99,60% plus 0,60%
ttoibre^f&iéiaUBurie^ûWilgaaona.

BOURSE

LA VIE NATEO &ALE
Les dégâts provoqués
par la neige en Suisse
Trois chalets emportés
près de Château-d'Œx

CHATEAU-D'OEX, 13 . — Plusieurs
avalanches se sont produites dans le
Pays-d'Enhaut. Le chalet de l'alpage
des Coques , sur le versant nord-est de
la vallée de l'Hongrin , a été emporté,
de même que deux autres chalets situés
plus bas. Les bâtiments détruits
n'étaient plus habités depuis deux se-
maines et le bétail avait été évacué par
précaution. Au lieu dit c Chez les Fa-
vrod », une avalanche a enseveli un
paysan qui a pu être dégagé un quart
d'heure après et qui heureusement n'a
pas eu de mal.

Plusieurs routes vaudoises
sont coupées

CHATEAU-D'OEX, 13. — Une avalan-
che a coupé , mardi , la route de Château-
d'Oex, à l'Etivaz, j-e sort e que les cars
postaux n'ont pu assurer le service en-
tre Château-d'Oex et le Sépey par le col
des Mosses.

Les routes des Alpes vaudoises Aigle-
Leysin , Aigle-les Mosses-Chàtcau-d'Oex ,
Bex-Gryon-Villars sont pratiquement
fermées à la circulation. Une coulée de
neige est descendue, mercredi , avant
7 heures dvant le premier train descen-
dant des Diablerets sur Aigle. La voie
a pu être dégagée et les trains circulent
avec un fort retard.

Une grosse avalanche
emporte quatre bâtiments

dans l'Entlebuch
LUCERNE, 13. — Une grosse avalan-

che est descendue du Brienzer-Rothorn
dans les Mariental, près de Soerenberg
(Entlebuch).

Un chalet , une grange , une porcherie;
un grenier de l'Alpe Wittmoos ont été
emportés . Le chalet était inhabité.

La route cantonale
Lucerne - Berne

fermée à la circulation
LUCERNE, 13. — Le Département des

travaux publics du canton de Lucerne
communique :,

A la suite des fortes chutes de neige,
la route cantonale Lucerne-Berne est
fermée à la circulation des véhicules à
moteur sur le tronçon de l'Entlebuch
jusqu 'à la frontière cantonale à Trub-
schachen.

¦

Une coulée de neige '
barre l'Axentrasse

SCHWYZ, 13. — L'Inspectorat des
ponts et chaussées du canton de Schwyz
communique :

Mercredi matin , un peu avant 7 heu-
res, une importane coulée de neige a
envahi sur1 une grande distance la routé
de l'Axénstrasse près du tunnel de
Schiefernegg. La route est coupée entre
Brunnen et Sisikon.

Une avalanche atteint
le hameau grison de Selva

qui avait été détruit en 1949
SEDRUN , 13. — Une avalanche , qui

s'est abattue dimanche soir dans le Ta-
vetsch , a at teint  un hameau , Selva , qui
avait été complètement détruit en 1949
et reconstruit par la suite.

L'avalanche s'est détachée du Rui-
natseh, au sud du Rhin antérieur , des-
cendit jusqu 'au Rhin - et remonta la pente
opposée jusqu 'à Selva , à 300 mètres plus
haut , où la masse de neige s'arrêta.

Quatre étables ont été détruites et les
fenêtres des nouvelles maisons du vil-
lage ont été enfoncées , les chambres
remplies de neige , le mobilier démoli ,..les
toits enfoncés , les cheminées renversées.

Une skieuse périt sous
une avalanche aux Grisons

. PONTRESINA, 13. — Mafdi^ïïiî.ës-
midi , la chute d'une plaque de neige a
surpris un groupe de skieurs dans le val
liluragl, près de Pontresina. Deux
skieurs ont été emportés et ensevelis.
Un maître de ski de Pontresina a pu être
dégagé vivant au bout de peu de temps.

Mme Stirnemann-Baumann , 32 ans,
qui a pu être également retirée

^ 
Rapide-

ment , n'a pas pu être rappelée à 'la vie
en dépit de tous les soins qui lui furent
prodigués. La victime était mariée et
mère de deux enfants en bas âge. Elle
habitait Colombier-Fontaine, près de
Montbéiiard.

BERNE, 13. — Selon des renseigne-
ments complémentaires , le Simpl.on-
Oricnt-Express avait exactement 579 mi-
nutes, de retard mercredi matin à sou
arrivée en gare de Vallorbe. Il avait été
bloqué pendant près de dix heures par
la neige dans la région de Boujailles ,
entre Andelot et Frasne. La neige est
tombée, en effet , avec une abondance
particulière sur tous les hauts plateaux
du Jura français.

En gare de Vallorbe , ce retard s'est
encore accru du fait qu 'il a fallu déta-
cher une voiture dont les installations
de chauffage étaient avariées. Il a fallu
tronçonner le Simplon-Orient-Express en
trois parties pour pouvoir le remorquer
de Boujailles à Vallorbe. Il est reparti
de Vallorbe à 13 h. 12 mercredi après-
midi , alors qu'il aurait dû quitter cette
station à 2 h. 55 du matin.

Le train express 34 Paris - Trieste -
Ljiubliana a subi de son côté un retard
de 3 heures 41 minutes. Il n'a quitté
Vallorb e qu'à 10 heures mercredi matin,

L'express Paris - Pontarlier - Neuchâ-
tel - Berne a eu un retard de deux heu-
res et n'est arrivé à Berne que vers 11
heures. Depuis lors, la situation des
trains est redevenue normale.

Sur la ligne de Paris - Belfort - Dclle -
Porrentruy - Berne , la marche des trains
a--été régulière, encore que les -chutes-de
neige aient été fort abondantes sur le
plateau de Langres et dans la région de
Vesoul.

Les trains internationaux
subissent de gros retards

LAUSANNE, 13. — Un vol a été com-
mis dans un hôtel de Lausanne situé à
l'avenue de la Gare. Un voleur , qui ne
manqu e pas d'audace , a pénétré dans
l'hôtel et s'est rendu dans un des salons
à proximité du hall d'entrée. Il a roulé
tranquillement le tapis — non sans avoir
dû , pour ce faire , déplacer des meubles
— qu'il a .ensui te  chargé sur ses épaules
pour repartir comme il était venu. Le
tapis dérobé a une valeur d'environ 3000
francs.

Un voleur s'empare
d'un tapis dans un salon

d'un hôtel lausannois

BERNE , 13. — Le^ Conseil fédéral à
chargé M. Henry de Torrenté , ministre
de Suisse à Londres , de le représenter
en qualité d'envoyé extraordinaire et
ministre plénipotentiaire aux obsèques
de Sa Majesté George VI.

En outre, il a nommé le colonel Hans
Ryser, attaché militaire et de l'air près
la légation de Suisse en Grande-Breta-
gne, en qualité de colonel en mission
spéciale pour représenter l'armée suisse
à ces obsèques. Le capitaine Spccker ,
adjoint à l'attaché militaire , fera égale-
ment partie de la délégation suisse.

La Suisse aux obsèques
du roi George VI

BALE, 13. — Au cours d une assemblée
publique, organisée par le Parti du tra-
vail de Bâle , M. Emil Arnold , conseiller
national , a parl é de l'affaire Nicole.

Après avoir rendu hommage à l'acti-
vité que M. Nicole avait déployée en son
temps, il lui a reproché d'avoir , depuis
quelques années , mani fes té  un intérêt
insuffisant  au mouvement syndical et
de n'avoir rien entrepris pour défendre
la neutralité suisse, menacée par les
Etats-Unis.

Dans une résolution , l'assemblée a
approuvé les déclarations de l'orateur
et les décisions prises par la direction
du Parti du travail de Bâle.

L'assemblée a en outre adressé un
avertissement aux membres récalcitrants
et proclamé que le parti  poursuivra avec
plus d'énergie que jamais la lutte pour
la cause.

Les popistes bâlois .
désavouent Nicole

Université, 17 h. 15 ¦

FÉLIX BOVET
par M. S. Berthoud

Office neuchâtelois
du tourisme (O.N.T.) i

Aujourd'hui à 16 heures précises

58me assemblée générale
annuelle

Salle du Conseil général à Neuchâtel
A 18 h. précises, au Cinéma PALACE

CONFÉRENCE
de M. p.-A. LEUBA, conseiller d'Etat :

« La protection
des monuments et dès sites

dans le canton de Neuchâtel »
. Projection de films touristiques

¦gJiïZSV ^ient d'arriver l'exquise

SALADE FRISÉE
d'Espagne,- croquante et délicate

' , à —.60/—.70 la pièce !
Dans les bons magasins de primeurs

LE COUP DE JORAN
Location ouverte

pour les jeudi 21, jeudi 28 février
et samedi ler mars

chez Pafctus, tabacs, et au café du GriltU

Belles mandarines — 
saines,très douces, le kg. — e95

Epicerie ZIM MERMAMK S. A.

Ce soir DANSB c* BE BO£ *

DERNI èRES DéPêCHES
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AU JOUR LK JOUJB

La rue du Château
en l'an 2000

¦¦ Jules Verne est à l'honneur. Le
roman d'anticipation scientifi que,
dont il est le père, retrouve un suc-
cès foudroyant , notamment outre-
Atlantique, où les lecteurs de six à
quatre-vingt-dix ans dégustent cette
prose. Nemo qui est à l'avant-garde,
se devait de tremper sa plume dans
cette encre et de s'essayer au genre.
Voici ce que cette tentativ e a donné.

L'horloge électroni que du gratte-
ciel de Diesse répandait dans l' air
climatisé ses avertissements mélo-
dieux. Le matin et au début de
l'après-midi , le tap is roulan t était
surchargé à la montée. A midi et à la
f in  de l'après-midi , il était surchargé
à la descente. Les machines n'avaient
pas remp lacé les fonctionnaires. Il
y avait tant de machines pour sim-
p lifier l'administration que les trois
quarts de la population du canton
étaient au service de l'Etat.

Quand le Grand Conseil prit con-
naissance du rapport de gestion de
l'exercice 1999, il se trouva un dépu-
té po ur louer ces esprits novateurs
qui n'hésitèrent pas , quarante-huit
ans auparavant, à aménager le tap is
roulant-ascenseur-funiculaire du châ-
teau. Ce moyen d'élévation et de lo-
comotion avait assuré indéniable-
ment la prospérité de l 'Etat.

Les habitants de la colline, les
fidèles de la Collég iale, /es détenus
de la conciergerie, comme les fonc-
tionnaires, utilisaient gratuitement
le tapis roulant. En trois secondes,
ils sautaient de la Croix-du-Marché
(station du métro)  au jardin du Don-
jon. Il n'y avait pas d'arrêts inter-
médiaires, pas même à l'inspectorat
des contributions. Car cette institu-
tion avait disparu, victime du pro-
grès. L'Eta t, en l'an 2000, en e f f e t ,
payait des impôts aux citoyens , et
non le contraire comme aux temps
de Pobscurantisme... NEMO.

Comment appellera ton
la nouvelle route de Saint Biaise ?

UNE ENQUÊTE AUPRÈS DE NOS LECTEURS

Les réponses continuent à parvenir
à notre rédaction à un rythme ré-
jouissa nt. Quelques suggestions par
trop fantaisistes — « Serpent de
mer », à cause des méandres de cette
route — ou poét iques — chaussée
Fleur d' eau, quai des Cygnes ou Bel-
Horizon — ne p euvent être retenues.
Pas p lus que celle de route, ou ave-
nue, ou chaussée du Littoral, pu isque
« littoral » s'emploie lorsqu'on par le
des bords de la mer. Quant à
« Chaussée Internationale », cette dé-
nomination nous paraît quelque p eu
pompeuse l

Un lecteur anonyme nous propos *
— fa isant probablement allusion aux
hommes célèbres ou ayan t honoré
notre ville — l'avenue Balbec ! Ce
même lecteur fai t  en outre deux sug-
gestions : avenue du Coup de Joran
ou quai des Brumes. Reste à savoir
ce que pens ent de la première sug-
gestion les animateurs du cabaret
neuchâtelois de la Raff inerie.  Quant
à la deuxième proposition , elle f ai t
un peu penser à un mauvais f i lm
au réalisme mitigé de sentimentalité.

Un Suisse allemand — ou tout au
moins signant comme tel — nous
démontre en dix lignes que si N eu-
châtel vit et prospère au po int de
pouvoir construire de nouvelles ar-
tères, c'est aux étudiants, pens ion-
naires et commerçants suisses alle-
mands qu'elle le doit. Il ne reste
donc « aux Neuchâtelois reconnais-
sants »f qu'à s'incliner et à baptiser
la nouvelle route: «Britchonstrasse».

NEMO.

Et voici la « situation » :
Chaussée de BeUerive ou Bello-Rlve 30
Chaussée des Falaises J

J
Avenue Paul Bouvier JJJAvenue Max Petitpierre il
Chaussée du Crêt '
Avenue Louis Agassiz *
La Route ou Chaussée du Lac . . 6
Route de la Riveraine ¦
Avenue du Crô j
Chaussée de l'Est jj
Avenue du Centenaire g
Chaussée de la Paix jj
Chaussée lacustre . . . . . . .  g
Promenade des Berges jj
Chaussée des Bateliers g
Chaussée du Progrès *
Quai du Vully »
Avenue C.-F Ramuz *
La Belle Avenue g
Avenue Berthe Bouvier *
Avenue des Acacias ;
Chaussée Général-Guisan . . . .  £Avenue des Plages g
Route de l'Avenir • -
Avenue Honoré-de-Balzac . . . • -
Chaussée des Ronds-Points . . . . -
Avenue des Sports ;
Avenue Saint-Guillaume *
La route du Bas 1
La route Neuve JChaussée de Monruz 1
La Nouvelle Chaussée 1
Chaussée des Alpes 1
Avenue de Neuchâtel JRoute de Bienne J
Chaussée de la Rein e-Berthe . . . 1
Avenue André-Gide JRoute de Saint-Blalse JBoulevar d des Philosophes . . . . . 1
Avenue ou Pcrré d'Hauterlve . . . 1
Avenue des Eaux-Vives . . . . .  1
Nouvelle Chaussée Neuchâteloise . 1
Avenue Gustave-Jeannerct . . . . J
Acvnue William-Rbthlisberger . . 1
Avenue Monruzy 1
e«0Sî$ss»5*s%%$*5w»«»»iî'5*>*!w»e»«9»»5w
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Chaussée de la Goutte d'Or . . . . 1
Avenue de la République . . . .  1
Route du Jura 1
Avenue Frédéric-Guillaume IV . . 1
Route Nationale 1
Route de Bordure 1
Jetée Promenade 1
Avenue Paul-Robert 1
Avenue de la Jonction ï
Allée Sonsmall 1
Chaussée du Lldo 1
Chaussée du Vignoble 1

Au tribunal militaire
de division 2Â

Le tribunal mili taire de division 2 A
s'est réuni de nouveau hier sous la pré-
sidence du lieutenant-colonel Duruz ,
grand-juge. Le major Hans Hof fonc-
tionnait comme auditeur.

Un voleur impénitent
Le mitr. B. G., 1025, Cp. mitr. IV/21 ,

a été condamné le 12 septembre 1951 par
le tribunal correctionnel de Bàle-ville ,
à une peine de 2 mois d'emprisonne-
ment , sans sursis, pour des vols répétés
d'un montant de 183 fr., au préjudice de
camarades de travail. Ayant fait appel
contre ce jugemen t, la cour d'appel de
Bàle-ville devait statuer à nouveau.

Le 12 novembre 1951, G. entrait au
service à un cours d'introduction pour
soldats de train à Thoune. Le 15 novem-
bre déjà , il était démuni d'argent. Péné-
trant  dans le cantonnement , il déroba
deux billets de 50 fr. dans un porte-
feuille d'un de ses camarades. II laissait
un troisièm e billet de 50 fr. Pour dé-
tourner les soupçons, il changea immé-
diatem ent les billets volés. Deux jours
plus tard , il déroba encore le troisième
billet. L'enquête ayant révélé la présence
insolite de G. dans le cantonnemen t, il
fut  soupçonné et dut bientôt passer aUx
aveux. L'auditeur requiert une peine sé-
vère de 6 mois d'emprisonnement et la
privation des droits civiques pendant
2 ans. Le tribunal condamne G. à 4 mois
d'emprisonnement et suit l'auditeur pour
la privation des droits civiques.

De retour d'Indochine
Le car. M. Sp., Cp. car. II/2. né en

1925, a perdu sa mère lorsqu'il avait
12 ans. Son père s'était remarié , mais
Sp. ne s'entendait pas avec sa belle-
mère. C'est pourquoi il quitta le domi-
cile paternel. Plus tard, il eut de mau-
vaises compagnies , fréquenta assidûment
les cafés ct les dancings et eut bientôt
des besoins d'argent très pressants.
Ayant commis quelques indélicatesses ,
il quitta la Suisse pour se dérober aux
poursuites. Il s'engagea dès décembre
1946 à la Légion étrangère française et
combattit dès 1949 en Indochine. Rentré
en Suisse pour répondre de ces délits,
il comparaît ce jour devant le tribunal
militaire.

Le tribunal militaire le reconnaît cou-
pable de dilapidation de matériel pour
avoir abandonné son équipement et ses
effets d'haibillem ent, de service mili-
taire étranger et d'insoumission pour
avoir manqu é ses cours de répétition
de 1947-1951. Il le condamne à 5 mois
d'emprisonnement, moins 7 jburs de pré-
ventive, avec sursis pendant trois ans
et aux frais.

La situation s'est améliorée hier
dans les Montagnes neuchâteloises

APR ES LES ABONDANTE S CH UTES DE NEIGE ET DE PL UIE

A la Chaux-de-Fonds
(c) La neige ayant complètement cessé
de tomber et le froid étant revenu, la
situation s'est nettement améliorée du-
rant la journée de mercredi. Pendant la
nuit de mardi à mercredi , le personnel
de la voirie s'est employé à élargir les
routes si bien que la circulation est re-
devénue à peu près normale. Les trot-
toirs demeurant toujours encombrés , le
public utilise le milieu des chaussées
pour ses déplacements.

Il est à espérer que les ouvriers des
travaux publics, qui sont à la brèche,
depuis le Nouvel-An, tous les jours de
la semaine , y compris le dimanche, pour-
ront reprendre leur horaire normal.

Après de longues heures d'un dur la-
beur, les locomotives du Saignelégier -
Chaux-de-Fonds ont été remises sur les
voies mardi , vers 22 heures. Mercredi
matin, elles sont reparties pour le dépôt
de Saignelégier où l'on procédera à des
réparations. C'est pourquoi le trafic par
car est maintenu jusqu 'à jeudi soir.

Des vignerons
de la Côte neuchâteloise

aident les ouvriers
de la voirie

Une vingtaine de vignerons de la ré-
gion de Peseux, qui ne peuvent travailler
actuellement dans les vignes , se sont
offerts pour aider les ouvriers de la voi-
rie. Ils travaillent depuis mercredi à la
Chaux-de-Fonds au déblaiement de la
neige.

Plus de trains français
au Locle

(c) Depuis mardi , aucun train français
n'est arrivé au Locle. Le dernier , an-
noncé des Villers à... 3 heures du matin ,
mercred i —• il avait douze heures de re-
tard — n'est pas parvenu jusqu'au Locle.
Bloqu é à quelques kilomètres de la fron-
tière suisse , le train de France a dû re-
brousser chemin.

A la gare
(c) Depuis lundi , une équipe composée
de Biennois et de Loclois , travaille la
nuit pou r débarrasser la neige qui se
trouve entre les voies. Cette neige est
déversée sur le talus de l'usine à gaz.

Inondations
(c) Les premiers secours sont interve-
nus mardi matin aux Services indus-
triels pour pomper quelque 12,000 litres
d'eau qui inondaien t  le sous-sol du bâ-
t iment.  Cette inondat ion  a été provo-
quée par les pluies de la nuit.

Des fermes bloquées
au Val-de-Travers

Notre correspondant de Fleurier
nous écrit :

Alors qu 'il neigeait de plus belle,
mardi en fin de journée et que l'on
pouvait craindre que la situation n'em-
pire encore, pendant la nuit le temps
a changé.

Hier matin , Ja température est des-
cendue à dix degrés au-dessous de zéro,
les précipitations ont cessé et une amé-
lioration générale s'est produite dans
notre district.

Une ferme bloquée...
Par endroits, toutefois, l'inquiétude

n'est pas complètement dissipée. C'est
ainsi qu'à la Chenaillettaz, près du
Bols de l'Halle, l'amoncellement de la
neige est tel que la ferme est presque
complètement bloquée et que ses habi-
tants viven t dans une situation assez
inconfortable, aggravée par les réser-
ves d'eau qui s'épuisent dans les citer-
nes alors que vingt têtes do bétai l sont
à l'écurie.

... et une autre évacuée
C'est aussi en raison de la pénurie

d'eau et de l'impossibilité, en raison
de la neige, de se ravitailler en pré-
cieux liquide que le ferm ier de la Cor-
bière a, avec sa famille et son bétail
— dont l'évacuation fut  des plus mal -
aisée — gagné Saint-Suilpice où le bé-
tail fut mis à l'abri dans un rural.

Un toit s'est effondré
à Buttes

A Buttes, près du Buffet de la gare ,
le toit d'un rural a cédé sous le poids
de la neige. Les porcs et le gros bé-
tail qui se trouvaient à l'écurie furent
partiellement enfouis sous la neige et
les décombres.

H les fallut évacuer jusqu 'à ce que
la construction d'un toit provisoire soit
terminée, soit mardi* poir.
'-.-.SôUS'l e poids delà neige, de nombreu-

ses lignes électriques ont été abîmées. Ce
fut particulièrement le cas dans la val-
lée de la Brévine, une partie de celle-
ci ayant été privée de courant , car
toutes les lignes de basse tension fu-
rent mises hors de service cependant

Le chasse nei ge de l'Etat en activité sur la route de la Vue-des-Alpes.
(Phot. Caatellanl, Neuchâtel )

que plusieurs poteaux avaient été bri-
sés.

Malgré la fonte rapide de la neige
qui s'est produite lund i et mardi ma-
tin , le niveau des rivières n'a pas sen-
siblement augmenté.

Comme de nouvelles chutes de neiges
ne se sont pas produites durant les
dernières 24 heures, la compagnie du
R.V.T. a pu libérer l'équipe de renfort
des « pelleurs » qu 'elle avait engagés
depuis quelques jour s pour le déblaie-
ment des voies.

Comme on peut s'en rendre comipte,
les dégâts sont importants, mais il
n 'est pas encore possible de les chif-
frer avec certitude pour l'ensemble de
notre district.

Gros dommages aux lignes
électriques

Mard i, toutes les lignas , électriques
de basse tension de l'El ectricité neu-
châteloise S. A. desservant toute îa
vallée de la Brévine, ont été mises hors
service par les effets des intempéries.
La neige s'est accumulée à tel point
sur les fils qu 'elle tourna des glaçons
de 8 cm . de diamètre, d'un poids de 4
kilos par mètre courant .

Sous cette surcharge considérable ,
quinze  poteaux se sont brisés net et
c'est toute la région la Brévine-Tail-
lères-Écrenaz - Helvetia - Jordans, etc.,
qui est Drivée cle courant.

Une action de secours
peur le sinistré de Rosières

Un comité s'est créé pour venir  en
aide à M . Arthur  Jcannet , agricul teur  à
Rosières, dont la ferme a subi de gra-
ves dégâts par suite de la neige. L'in-
demnité  de l'assurance , qui est de 6700
francs pour une police de 17,500 fr., ne
couvrira en effet  pas la perte subie par
le propriétaire. Une collecte sera faite
dans tout le Val-de-Travers en faveur
du sinistré.

La circulation redevient
normale au Val-de-Ruz

La nui t  dernière , des équipes ont pro-
cédé au déblayage des routes , de 21 h.
à 5 heures du matin , au moyen de la
raboteuse et du chasse-neige , ce dernier
engin rejetant la neige sur les bords de
la chaussée. Mercred i matin , le réseau
était en bon état. Il a gelé à partir de
2 heures du matin.

Du fait de la neige accumulée au bord
de la chaussée , les routes du Val-de-Ruz
sont bien rétrécies , no tamment  entre
Fontainemelon et les Hauts-Genev eys où
deux trolleybus ne peuvent pas croiser.

M. Gluseppe Fiocco parle de la peinture vénitienne
L E S  C O N F É R E N C E S

à la Société Daïlte Alighieri
Avec la conférence de M. Gluseppe

Fiocco, professeur à l'Université de Pa-
doue, s'est terminé ce cycle « quattro-
cento » qui a été cet hiver le thème
choisi pour les séances de la Dante Ali-
ghieri. Disons-le encore, ces leçons, don-
nées par les maîtres les plus réputés
de la critique et de l'histoire de l'art,
ont été de premier ordre. Elles ont pu
nous rappeler que nous ne connaissons
jamais autant que nous croyons les
chefs-d'œuvre même les plus classiques,
et qu'au surplus, pour un esprit origi-
nal , ces sujets sont inépuisables. Com-
me ceux qui ont parlé avant lui, le sa-
vant professeur de Padoue a développé
une thèse ; et il a détaché de l'immense
série des œuvres vénitiennes, les exem-
ples qui l'appuyaient de la façon la
plus frappante.

Et c'est tout d'abord une madone du
Flamand Van Eyck que l'écran nous a
présentée : il s'agissait de faire voir
combien la notion de la perspective a
pu être différente dans le nord de ce
qu'aile était à Florence. Chez, les Véni-
tiens, qui à cet égard ont appartenu au
nord , elle a été impressionniste ; à Flo-
rence, elle obéissait à l'esprit de rigueur
scientifique de la Renaissance. Que les
Vénitiens aient été plus coloristes que
les peintres de Florence, les auditeurs
de M. Fiocco le savaient sans doute.

Mais l 'interprétation de l 'éminent cri-
tique va jusqu 'à nier que la peinture
vénitienne soit issue de la Renaissance ;
elle tient au moyen âge d'où elle sort ;
et dans la couleur elle cherche des
effets de valeur que rend sensibles mê-
me la reproduction en blanc et noir.

Cette démonstration met au pr emier
plan des œuvres telles que l 'é tonnant
plafond de Mantegna qui est au château
Corte de Mantoue , et qu'on croirait de
Tiepolo. Elle nous fai t  comprendre le
rôl e intermédiaire de Padoue , vénitienne
seulement depuis 1405 ; elle a expli qué
l'œuvre et les tendances successives des
deux Bellini , de Mantegna leur parent ,
d'Antonello, ce Sicilien deveuu Véni-
tien ; elle a abouti à la « Tempête » de
Giorgione, cette composition où l'artiste
n'a voulu figurer qu'un paysage, avec
le mystère et l'effroi d'un ciel orageux ,
dans l'attente d'un grand trouble de la
nature. Sans toutefois , croyons-nous ,
que les personnages énigmatiques qui
y mettent une pensée et y apportent
comme notre propre présence, aient été
indifférents à l'artiste.

Là s'est arrêtée trop tôt , au gré des
auditeurs, cette conférence si rapide-
ment et sûrement conduite , où un sa-
voir original a été présenté avec tant
de bonne grâce et d'esprit.

A. L.

VIGNOBLE
AUVERNIER

Divertissements
de la saison d'hiver

(c) Ce bel hiver nous offre toutes sor-
tes de magnifiques divertissements.

Au point de vue sportif , skieurs et
lugeurs sont servis à souhait depuis
tantôt un mois.

Quant aux réunions sympathiques et
tant attendues des sociétés, elles se
succèdent continuellement.

j Vfll-PE-RUZ
Au tribunal de police

du Val-dc-It iiz
(o) Le tribunal de police du Val-de-Buz,
présidé par M. Ph. Etter , assisté de M.
J.-P. Gruber , substitut-greffier, a siégé
mardi .

J. E. Prlbourgeois. ouvrier de fabri que
à Fontainemelon. occupe une chambre à
Fontaines depuis le 10 décembre mais n 'a
pas jugé opportun d'y déposer ses papiers
Jusqu 'à ce Jour. 11 estime que , rentrant
chaque dimanche chez ses parents à Fri-
bourg, 11 est dispensé de cette formalité.
Un pointage révèle que E. n'en est pas à
son coup d'essai. Il paiera une amende de
5 fr. et 2 fr. de frais. Il a 24 heures pour
régulariser sa situation et 8 jours pour
recourir, ce qui semble bien être son inten-
tion.

E. M., de Penthéreaz (Vaud) roulant en
auto, le 24 décembre sur la route de Bou-
devllliers , fauche un poteau de la ligne
des trolleybus provoquant une interrup-
tion de trafic de 2 heures. M. ne se pré-
sente pa-s à l'audience, mais, par écrit , s'en
excuse auprès du président et accepte la
peine qui sera requise contre lui , soit :
30 fr . d'amende plus les frais.

A. B.

COUVET
Affaires communales

(c) Le Conseil général tiendra sa prochai-
ne séance vendredi 22 février. Grâce à di-
verses transactions immobilières, la cons-
truction d'une route prolongeant la rue
Jean-Jacques-Rousseau en direction du
Grand-Clos pourra entrer dans la vole des
réalisations, et dans ce but un crédit de
27,800 fr . est sollicité. Ce chemin rendra
d'appréciables services aux habitants du
quartier de la Sauge, qui tend encore à se
développer, puisque la construction de
deux maisons familiales y est encore pré-
vue pour cette année.

Le Conseil général aura également à
discuter d'un échange de terrain avec
l'Hoirie Boss. Ces propriétaires, dont l'Im-
meuble sera sacrifié par les travaux de
correction de l'Areuse, désirent garder
leur commerce dans le quartier du Preyel.
Pour cela, divers projets soumis néces-
sitent quelques réserves au point de vue
des facilités de communication dans la
rue du Preyel. mais il faut d'autre part
favoriser les projets de commerçants qui
ont accepté sans oposltlon qu'on démo-
lisse leur immeuble.

Le Conseil communal propose aussi la
vente d'une parcelle de 800 m2 à M.
Edouard Dubled et de S.A. à l'est du
cimetière.

Etnfln , le Conseil général sera appelé à
se prononcer au sujet d'une demande de
crédit de 20,000 fr . pour la construction de
cinq garages sur ' le terrain se trouvant
entre la rue Emer de Vattel et le Jardin
public. Dans ce montant est prévue la re-
mise en état du mur sur la rive droite
du Sucre, qui doit se faire de toutes fa-
çons. En prévoyant une location mensuelle
de 20 fr . par garage, le rendement du
capital Investi servait de 6 % ; des véhi-
cules des travaux publics pourraient éven-
tuellement y trouver place.

Vfll-PE -TRAVERS

JURA BERNOIS
MOUTIER

Un car bloqué dans la neige
Mardi matin , le car postal assurant la

communication entre le Petit-Val et
Moutier est resté bloqué dans la neige.
Il a été dégagé dans la soirée.

Depuis lors, le service est assuré entre
Perrefitte - les Ecorcheresses et Souboz
par un traîneau , fait qui ne s'était pas
produit depuis de longues années.

AUX MONTAGNES
LE LOCLE

Pas de foire
(c) Chaque deuxième mardi du mois,
c'est la foire au bétail  du Locle. Avant-
hier , il n'y eut aucu n porc , aucune pièce
de gros bétail sur le marché, ce qui ne
s'était vu de mémoire d'homme. Quant
à la foire aux marchandises , elle fut  de
bien minime importance.

Accident de travai l
(c) Dans la journée de mercredi , M.
J. M., occupé dans l'atelier de son oncle ,
à Beau-Site , s'est sectionné trois doigts.
Après avoir reçu les soins d'un médecin ,
l ' infortuné jeune homme a été trans-
porté à l'hôpital.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 13 février.

Tempéraim-e : Moyenne : — 0,7 ; min. :
— 2,3; max. : 2,1. Baromètre : Moyenne :
714,2. Eau tombée : 0,1. Vent dominant :
Direction : est-sud-est; force: calme à fai-
ble. Etat du ciel : couvert ou très nua-
geux; par moments faible chute de neige
de 14 h. à 16 h. environ.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neucliâtel 719,5)

Niveau du lac, du 10 février , à 7 h.: 429.28
Niveau du lac, du 11 février , à 7 h.: 429.26
Niveau du lac, du 12 février , à 7 h.: 429.27
Niveau du lac, du 13 février , à 7 h.: 429.28

Prévisions du temps : En plaine , quel-ques , brouillards matinaux ou brouillards
élevés. Sans cela, matinée ensoleillée. Aucours de l'après-midi, nouvelle augmen-
tation de la nébulosité à partir du nord-ouest. En plaine, nuit froide. Plus tard,
lente hausse de la température avant tout
en montagne. Tout d'abord faibles vents
du nord-ouest.

A NEUCHA TEL ET DA NS LA RÉGION

par le professeur Gachon,
de Besançon

Un nombreux public a eu le plaisir
d'entendre , samedi dernier au Musée
d'ethnographie , une conférence organi-
sée sous les auspices de la Faculté des
lettres et de la Société neuchâteloise
de géographie.

Introduit par M. Giinther, doyen, M.
Gachon , professeur à l'Universit é de Be-
sançon, expliqua dans une belle étude
générale l'hydrographie si particulière
du Jura . Celle-ci dépend de la situation
de cette chaîne de montagnes d'altitude
moyenne , entourée de plusieurs niveaux
de base et formée de zones tectoniques
et orographiques bien marquées. Que
l'on pense au Jura tabulaire nord-orien-
tal , au Jura plissé en bordure du Bassin
molassique et à la région fa iblement
ondulée des Plateaux franc-comtois.

La nature du complexe superficiel, al-
ternance de calcaires et de marnes, et de
son soubassement, le régime des précipi-
tations , la présence, par endroits , de
dépôts meubles et d'une couverture vé-
gétale ont contribué à créer ce quartz
jurassien — qui se distingu e du quartz
classique, rocailleux et squelettique.

Interprétant tous ces faits et retra-
çant l'évolution de la région au cours
des périodes géologiques récentes, M.
Gachon sut expliquer, d'une façon origi-
nale, les traits souvent énigmatiques
de l'hydrographie actuelle du Jura .

J. P.

« L'hydrographie du Jura »

La jeune femme de Genève qui tira
plusieurs coups de revolver sur un cou-
ple habitan t au chemin de l'Orée, est
toujours en observation dans une mai-
son de santé. Ce n'est que lorsque le
rapport psychiatrique aura été établi
que la justice prendra une décision.

Après un drame

La Croix-Rouge suisse et l'Association
suisse des infirmières et infirmiers di-
plômés vont entreprendre une campagne
pour intensifier le recrutement d'élèves
pour les écoles d ' infirmiers et d'infir-
mières. C'est le problème, urgent à ré-
soudre, de la pénurie de personnel hos-
pitalier qui sera porté à l'attention de
la population.

Hier soir, le groupement neuchâtelois
des infirmières et infirmiers diplômés
avait convoqué , à l'Auditoire des Ter-
reaux , le personnel infirmier du canton
pour entendre un exposé de Mme Ver-
net , de Genève , présidente de l'Associa-
tion suisse, sur la prochaine campagne
de propagande. Nous reviendrons sur cç
sujet.

Une campagne en faveur
du recrutement d'élèves
infirmières et infirmiers

Hier matin , à 10 h. 30, le camion d'une
entreprise de transports de la ville
montait la rue du Rocher , chargé de
pièces métalliques destinées à la cons-
truction en cours à l'Hôpital des Ca-
dolles. Ces pièces dépassaient du camion
et une automobile descendante les accro-
cha , vidant le pont de son chargement.
La voiture a subi des dégâts à l'arrière.

Accrochage
a la irue du Rocher

î Bne dn Seyon Tél. 5 
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Dieu est amour.
Monsieur Jean-Paul Kaeser, à Fleu-

rier :
Monsieur Philippe Kaeser, à Fleu-

rier ;
Madame et Monsieur Henri Rognon-

Ka 'eser, à Fleurier,
les famil les parentes et all i ées,
ont le profond chagrin de faire part

du décès do
Mademoiselle

Juliette KAESER
leur obère tante, cousine et amie, que
Dieu a reprise à Lui, dans sa 80me an-
née, après une courte maladie.

Neuchâtel, le 13 février 1952.
Que Ta 'volonté soit faite.

L'enterrement, sans suite, aura lieu
samedi 16 février, à 15 heures.

Culte à l'hôpital Pourtalès, à 14 h. 30.
Domicile mortuaire : hôpital Pou r-

talès.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

t
Mademoiselle Marie Zanetti, à Sales

(Gruyère) ;
Monsieur Joseph Zanetti, à Cortaillod;
Madame veuve Suzanne Juvet-Jaccoud,

aux Pargots , France, ses enfants et pe-
tits-enfants , à Cortaillod et en France ;

Monsieur et Madame Paul Jaccoud et
leurs enfants , à Payerne ;

Monsieur et Madame Léon Jaccoud et
leurs enfants , à Payerne;

Madame veuve Elise Jaccoud et ses
enfants , à Fribourg ;

Mademoiselle Marthe Perrenoud, à la
Chaux-de-Fonds ;

les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

Marie ZANETTI-JACCOUD
leur chère et regrettée maman, sœur ,
belle-sœur, tante et parente, décédée le
11 février à l'âge de 71 ans, munie des
sacrements de l'Eglise.

Cortaillod , le 12 février 1952.
L'enterrement aura lieu jeudi 14 fé-

vrier à 13 heures.
K. I. P.

Une messe de requiem sera dite ven-
dredi , à 8 heures, à l'église de Colom-
bier.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Maison L.-F. Lambelet & Cie, à
Neuchâtel , a la douleur de fa ire part
du décès de

Bernard HENRY
son fidèle apprenti.

Le comité de la Société fraternelle de
prévoyance, section de Peseux, a le re-
gret 'de faire part à ses membres du
décès de

Monsieur Jacob SCHINDLER
membre de la société.


